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Éditorial 
par Odette FOUDRAL 

2015 : une nouvelle année commence avec 
son lot de bonnes résolutions. 

Chaque année l’ONU désigne un sujet phare à 
observer comme année internationale. 
Rappelons par exemple 2014, Année 
internationale de l'agriculture familiale, 2013, 
Année internationale de la coopération dans le 
domaine de l’eau et 2012, Année internationale 
de l’énergie durable pour tous. 

Et que reste-t-il ensuite de ces grandes 
résolutions? Quelques rapports, beaucoup de 

réunions, indéniablement une prise de conscience et une volonté croissante 
d’améliorer l’avenir… 

Une année internationale de la lumière ne nous parle pas au premier abord. Je me 
suis donc plongée dans INTERNET pour mieux comprendre. 

En effet, on se plaint souvent de la nuisance générée par les lumières des villes : 
pollution par leur fabrication, perte de la possibilité d’observer les étoiles pour les 
plus rêveurs d’entre nous… 

Mais en fait on se place du point de vue du citadin ultra équipé. 

En navigant sur le site de l’UNESCO (http://www.light2015.org) on trouve des 
réponses à certaines de nos interrogations et une foule d’implications sur 
l’utilisation de la lumière, par exemple : 

• le problème des enfants dans un monde sans lumière faine l’accès à 
l’éducation, 

• le problème des accidents domestiques liés à l’utilisation de moyens 
précaires. 

Sans accès à l’électricité, il faut vivre au rythme de la lumière du jour, ce qui limite 
le progrès.   

N’oublions pas non plus l’importance de la lumière sur notre santé, 
particulièrement mise en valeur par les études effectuées dans les pays 
nordiques. 

Elle a été longtemps produite par des moyens artisanaux avec :  

• Les premières lampes à huile qui remontent à 70'000 ans, 
• Des flambeaux et des torches qui éclairaient les temples. 

 
Malala Yousafzai 
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Elle a aussi été la  preuve de l’ingéniosité des architectes de tous temps, dont 
voici quelques exemples : 

• Le Palais de Knossos,  
• La lumière éclairant les statues dans le temple d’Abou Simbel, 
• Le plafond du Panthéon de Rome, 
• La galerie des Glaces de Versailles. 

Son utilisation a été aussi une des merveilleuses idées des peintres pour donner 
vie, profondeur et atmosphère à leurs tableaux et aux fresques préhistoriques. 

La lumière, source de vie, a aussi été apprivoisée pour le bien de tous : 

• éclairage des villes pour une plus grande sécurité, 
•  phares pour guider les bateaux, 
• et autres.  

La lumière a depuis a fait l’objet de nombreuses études, de théories et de 
controverses. Citons : 

• Mo-ti, philosophe chinois (400 ans avant JC) : première mention de la 
caméra, 

• Aristote (350 ans après JC) a complété cette théorie en prouvant que la 
lumière traversant le moindre petit trou forme un cercle éclairé à sa sortie, 

• Ibn al-Haytham*, scientifique arabe (1000 ans après JC) est considéré 
comme le père de l’optique moderne, de l’ophtalmologie de la physique 
expérimentale et de la méthodologie expérimentale, 

• La grande période du Moyen Âge français a par contre été synonyme de 
temps des ténèbres et était en parallèle avec le refus de toute avancée 
technique, 

• Isaac Newton, 1666, diffraction de la lumière, 
• Thomas Edison : sa lampe à incandescence, présentée à l'Exposition 

universelle de 1889 de Paris, 
• Einstein, en 1915, a montré, par la théorie de la relativité que la lumière est 

à la base de la structure du temps et de l’espace.  

Nous ne pouvons pas oublier l’aspect philosophique de la lumière. 

On appelle "siècle des Lumières" la période qui va de la mort de Louis XIV (1715) 
au début la Révolution française (1789).  

Relayé par les élites aristocratiques et bourgeoises, le mouvement des Lumières a 
produit un véritable bouleversement de la pensée et a ébranlé les certitudes 
anciennes.  

En France, la philosophie des "Lumières" est portée notamment par Voltaire 
(1694-1778),Denis Diderot (1713-1784), D’Alembert (1717-1783), Jean-Jacques 
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Rousseau (1712-1778), D'Holbach (1723-1789), Helvétius (1715-1771) et 
Condorcet (1743-1794).  

Tous ces découvreurs sont désignés comme « personnages phares de 
l’humanité » : quelle drôle de coïncidence, non ? 

QUE la lumière soit…. 

La corrélation entre l’Année internationale de la lumière et les 70 ans de 
l’UNESCO*/ montre à quel point l’avenir passe par l’éducation comme l’ont 
rappelé Nelson Mandela et plus récemment Malala Yousafzai. Pour cela, hâtons-
nous de supprimer les barrières, qu’elles soient d’ordre religieux ou technique. 

*/ Exposition à l’UNESCO : "1 001 inventions, et l'univers d'Ibn Al-Haytham" 

 

 

Membres annuels – un rappel 
 

Nous rappelons à nos membres annuels que la cotisation annuelle de CHF 40.00 
est due en janvier de chaque année. Le paiement peut s’effectuer : 

soit par BV à notre compte postal – 12-7881-5,  

soit à l’UBS – IBAN CH66 0024 0240 1285 94LUT. 

 

 

 

Assemblée générale 
Le  75ème Assemblée générale de l’AAFI-AFICS se tiendra le 21 avril 2015 au BIT. 

Dans le rapport annuel, qui sera envoyé séparément, vous trouverez les 
informations détaillées et le menu du repas qui se tiendra à l’issue de l’assemblée.  

Faites vivre votre association en participant à l’assemblée. 
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Année internationale de la lumière 2015 
L'Année internationale de la lumière est une 
initiative globale qui vise à sensibiliser les 
citoyens du monde entier sur l'importance, dans 
leur vie quotidienne, de la lumière et des 
technologies qui y sont associées tels que 
l'optique. La lumière et ses technologies 
participent pleinement au développement de la 
société. C'est une occasion unique d'inspirer, 
d'éduquer et de connecter à l'échelle mondiale. 

Le 20 Décembre 2013, L'Assemblée générale 
des Nations Unies (ONU), à sa 68e session, a 
proclamé 2015 comme l'Année internationale 

de la lumière et des technologies fondées sur la lumière (AIL 2015). 

Cette année internationale est le fruit de l'initiative d'un grand consortium 
d'organismes scientifiques en partenariat avec l'UNESCO. Ce consortium 
regroupe de nombreux acteurs, y compris la communauté scientifique, le monde 
de l'enseignement, les plates-formes technologiques, les organisations à but non 
lucratif et des partenaires du secteur privé. 

En proclamant une année internationale mettant l'accent sur le thème de la 
lumière et de ses applications, les Nations Unies ont reconnu l'importance de la 
sensibilisation mondiale sur la façon dont la lumière et les technologies qui y sont 
fondées peuvent promouvoir le développement durable et apporter des solutions 
aux défis mondiaux que sont l'énergie, l'éducation, l'agriculture et la santé. La 
lumière joue un rôle essentiel dans notre vie quotidienne et est une discipline 
transversale cruciale de la science au 21ème siècle. Elle a révolutionné la 
médecine, a ouvert la communication internationale via Internet, et continue d'être 
un vecteur important qui lie à la fois les aspects culturels, économiques et 
politiques de la société mondiale. 

Source : http://fr.unesco.org/ 
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Le Conseil des droits de l’homme 
reconnaît les droits des personnes âgées 

par Klaus NETTER 

En 2013, le Haut-Commissariat aux droits de 
l’homme a organisé une consultation  publique 
sur la promotion et la protection des droits de 
l’homme des personnes âgées. En conclusion 
de cette consultation, il a été indiqué que « si la 
plupart des instruments internationaux relatifs 
aux droits de l’homme étaient applicables aux 
personnes de tous âges, y compris les 
personnes âgées, un certain nombre de 
questions relatives aux droits de l’homme 
concernant plus particulièrement les personnes 

âgées n’avaient pas reçu suffisamment d’attention dans la formulation des 
instruments existants ou dans la pratique des organes et mécanismes relatifs aux 
droits de l’homme. »  

En septembre 2013, le Conseil des droits de l’homme a alors adopté la résolution 
24/20 dans laquelle il reconnaissait que les personnes âgées rencontrent des 
obstacles à l’exercice de tous les droits de l’homme dans des domaines tels que la 
prévention et la protection contre les discriminations en fonction de leur âge, 
contre la violence et la maltraitance, la protection sociale, l’alimentation et le 
logement, l’emploi, l’accès à la justice, les soins de santé, les soins palliatifs et de 
longue durée.  

Afin « d’analyser la mise en œuvre des instruments internationaux existants eu 
égard aux personnes âgées et de recenser les meilleures pratiques contenues 
dans les lois destinées à promouvoir et à protéger les droits des personnes âgées, 
ainsi que les lacunes dans l’application de ces lois », le Conseil a décidé de 
nommer pour une période de trois ans un expert indépendant sur la satisfaction 
des droits de l’homme par les personnes âgées. Celui-ci a été prié de préparer un 
rapport annuel initial à la session de septembre 2014 du Conseil et un rapport 
complet à la session de septembre 2016. 

En fait, l’expert indépendant - en la personne de Mme Rosa Kornfeld-Matte - ne 
fut recruté qu’en mai 2014 et ne prit ses fonctions que le 2 juin 2014. Ce retard 
limita la couverture de son premier rapport au Conseil (A/HRC/27/46) à une 
période de huit semaines se terminant le 28 juillet 2014. Dans sa partie 
introductive, le rapport observe que le nombre de personnes âgées passera de 
600 millions actuellement à 1,2 milliard en 2025 et 2 milliards en 2050, à peu près 
l’équivalent de la population de jeunes à l’échelle mondiale. L’auteure s’engage à 
« travailler en étroite concertation, en évitant les doublons inutiles,  avec le Groupe 

 
Mme Rosa Kornfeld-Matte 



 

AAFI-AFICS BULLETIN, Vol. 74 No. 1, 2015-01 7 

de travail à composition non limitée sur le vieillissement », un organe mis en place 
en 2010 par l’Assemblée générale qui se réunit tous les ans à New York. 

Malgré la multitude de résolutions internationales et régionales existantes en 
faveur des personnes âgées, Mme Kornfeld-Matte souligne « l’absence d’un 
instrument juridique international, global et intégré, visant à promouvoir et protéger 
les droits et la dignité des personnes âgées. En outre, les efforts déployés par les 
Etats, les organes compétents des Nations Unies et la société civile (…) en vue de 
renforcer la coopération, de favoriser l’intégration et d’améliorer la prise de 
conscience des problèmes liés au vieillissement (…) n’ont pas suffi à ouvrir des 
perspectives aux personnes âgées ni à promouvoir leur participation à part entière 
à la vie économique, sociale, culturelle et politique ». 

L’expert indépendant identifie trois groupes de droits sociaux s’articulant sur un 
système de protection sociale intégrée : a) le droit à la garantie de revenu ; b) le 
droit de jouir du meilleur état de santé physique et mentale ; et c) le droit des 
personnes âgées à une formation continue et polyvalente dans des 
établissements publics et privés au titre de l’apprentissage tout au long de la vie. 

Dans la conclusion de son rapport, Mme Kornfeld-Matte relève en particulier « le 
rôle central que jouent les organisations non-gouvernementales qui, notamment, 
lui communiquent des informations et s’engagent à ses côtés en lui apportant un 
soutien dans l’accomplissement de sa tâche. » 
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Un monde en changement pour les organisations 
internationales 

par Yves BEIGBEDER 

(Partie 1 de 3) 
Résumé 

Les nombreux changements politiques et 
économiques qui se sont passés depuis la fin 
de la Deuxième Guerre mondiale ont affecté 
les structures du pouvoir mondial, incluant le 
besoin pour les états souverains de partager 
divers degrés d’autorité, de compétence et de 
fonctions avec une multiplicité d’acteurs 
mondiaux et régionaux et de conventions 
internationales.  Ces changements, ont en 
retour, créé un environnement nouveau et un 
défi pour les organisations 
intergouvernementales (OIGs), instituées et 
gérées par les  gouvernements, mais 
désormais exposées au pouvoir ou à l’influence 

d’acteurs non-étatiques. 

L’article se concentre d’abord sur les organisations intergouvernementales 
mondiales et régionales et sur le rôle des gouvernements.  Le rôle important des 
secrétariats internationaux y est souligné.  

La seconde partie traite de l’influence et des interventions de la société civile et 
des organisations non gouvernementales, des organisations de nature religieuse, 
et de la philanthropie – ensuite, elle traite du pouvoir des corporations 
multinationales.   

En conclusion, les gouvernements demeurent les principaux acteurs efficaces 
concernant le travail et les programmes des OIGs.  Les dirigeants des OIGs et 
leurs états membres doivent maintenir leur rôle en tant que gardiens et guides de 
l’intérêt public pour toutes les populations dans les limites de leur mandat.  

▪▪▪▪▪ 

Un monde en changement 

Après la Deuxième Guerre mondiale, en 1945, deux puissances majeures, les 
Etats-Unis d’Amérique et l’URSS ont émergé comme les principaux états en tant 
que membres permanents du Conseil de Sécurité des Nations Unies. La France et 
le Royaume Uni, les anciens acteurs principaux, furent relégués au rang de 
puissances moyennes, alors que la Chine n’avait pas encore assumé un rôle 
mondial.  Dans les années 1960, un mouvement irrésistible de décolonisation fit 

 
Yves Beigbeder 
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naître le Tiers Monde, un grand groupe de nouveaux états souverains en 
développement qui revendiquèrent leur différence ou leur opposition au monde 
occidental. 

Avec la fin de la Guerre froide, les Etats-Unis devinrent la seule «super puissance 
», disposant de moyens dominants sur le plan militaire, politique, économique et 
culturel.  Cependant, leur statut a été remis en question par les avancées 
économiques du Japon, de l’Allemagne, des « tigres » asiatiques, et, plus 
récemment, du BRICS – Brésil, Russie, Inde, Chine et Afrique du Sud.  La montée 
en puissance politique, militaire et économique spectaculaire de la Chine a créé 
un « duopole » potentiel entre les Etats-Unis et la Chine, bien que les Etats-Unis 
restent la puissance principale dans tous les domaines. 

La mondialisation économique a été associée aux nouveaux outils d’informations 
technologiques, avec l’arrivée des moyens des communications immédiates 
disponibles partout dans le monde.  

Malgré la création des Nations Unies en 1945, dont le but à l’origine était de 
maintenir la paix et la sécurité, le monde ne connaît pas la paix.  On n’a pas réussi 
à prévenir ni à arrêter les génocides au Cambodge (1975-1978) et au Rwanda 
(avril-juin 1994).  De graves violations du droit humanitaire international ont été 
commises dans l’ancienne Yougoslavie (1991-1995), des massacres et des viols 
se poursuivent en République du Congo, par exemple et dans d’autres parties du 
monde.  Le conflit en Palestine ne montre aucun signe d’une solution équitable 
proche, les menaces de prolifération nucléaire continuent de venir de la Corée du 
Nord et de l’Iran. On ne peut s’attendre à aucun signe de désarmement 
conventionnel ou nucléaire. La démocratie a été restaurée dans les anciens pays 
satellites soviétiques et dans plusieurs pays d’Amérique latine.  Cependant, les 
« dictateurs à vie » corrompus restent au pouvoir dans de nombreux pays, privant 
leur propre peuple de développement  tout en s’enrichissant eux-mêmes.   

Les séquelles de la grande crise financière de 2008 ont atteint en particulier les 
pays européens et la zone euro.  Les états de l’Europe du sud souffrent de 
déflation et d’une nouvelle pauvreté.  Les espoirs et les attentes en vue de créer 
une Europe quasi-fédérale, qui a mis fin à la guerre entre les pays européens et 
créé une vaste zone de libre échange, semblent s’évanouir. 

Les « ‘Printemps arabe » qui ont destitué quelques despotes ont aussi  ouvert la 
porte aux exigences islamiques de gouverner tous les aspects de la vie des gens, 
ils ont constitué une menace pour les Chrétiens et autres minorités et pour 
l’égalité des sexes.  Les troubles qui en ont résulté se sont traduits par une 
désertion touristique.  Le conflit syrien perdure, divisant le Conseil de sécurité 
entre la Chine et la Russie soutenant le statu quo et les pays occidentaux. 

Les organisations intergouvernementales 

Le terme d’ ‘organisation internationale’ signifiait traditionnellement ‘organisations 
intergouvernementales’ (OIGs) comme les organisations de la famille des Nations 
Unies, l’Union européenne, le Conseil de l’Europe, l’Organisation des Etats 
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d’Amérique et autres. La théorie légale classique limitait aux états seulement la 
qualité du sujet de loi internationale.  L’objet de la loi internationale se limitait à 
réguler les relations entre états. 

Les changements mondiaux ont montré que les états nationaux ne sont plus les 
seuls sujets du droit international.  La souveraineté des états a été érodée par les 
décisions des états eux-mêmes d’accepter les obligations émanant des 
conventions internationales et de rejoindre les OIGs – et, à contrecoeur, par 
l’influence croissante de la société civile, des organisations non gouvernementales 
(les ONGs) et le pouvoir du secteur privé à but lucratif.  

 Les états continuent toujours à être les acteurs principaux sur la scène 
internationale, à l’intérieur comme souverains auprès de leurs propres citoyens, à 
l’extérieur comme états souverains sur la scène internationale.  Ils sont les maîtres 
des OIGs: ils créent et financent les OIGs, autorisent et contrôlent leurs 
programmes, ils peuvent même se retirer des organisations ou les dissoudre.  

Croissance des OIGs et étendue de leur mandat 

Depuis la fin de la Deuxième guerre mondiale, on a pu constater une montée 
spectaculaire de la création, de la croissance et de l’influence des OIGs sur le plan 
mondial et régional, dans tous les domaines d’ordre politique, militaire, 
économique, social, juridique et culturel. 

Les OIGs mondiales 

Sur le plan mondial, les organisations de la famille des Nations Unies ont 
remplacé la défunte Société des Nations.  Les Nations Unies comprennent son 
secrétariat, les Fonds et Programmes, les Commissions économiques régionales, 
les agences spécialisées, les institutions financières.  L’Organisation mondiale du 
Commerce (OMC) qui a remplacé le GATT (l’Accord général sur les tarifs et le 
commerce) est une institution autonome, ne faisant pas partie du système des 
NU.  La Cour internationale de Justice est un organe principal des Nations Unies , 
les Tribunaux internationaux sur le Crime pour l’ancienne Yougoslavie et pour le 
Rwanda furent créés par le Conseil de sécurité des Nations Unies. La Cour pénale 
internationale a été établie par traité, elle est autonome mais en liens avec les 
Nations Unies.  

Alors que la motivation majeure pour la création des Nations Unies était le 
maintien de la paix et de la sécurité, « pour protéger les générations suivantes du 
fléau de la guerre, qui par deux fois dans notre vie a infligé d’indicibles souffrances 
à l’humanité », les mandats des Nations Unies et autres organisations 
mondiales englobent tous les domaines internes et internationaux : désarmement, 
maintien de la paix, développement économique, agriculture et alimentation, 
environnement, droits de l’homme, santé publique, aviation civile, coopération 
maritime, télécommunications, services postaux, propriété intellectuelle, 
météorologie, tourisme, finances et justice internationale. 
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La plupart des organisations internationales ont été créées au lendemain de la 
deuxième Guerre mondiale. La création d’agences spécialisées des Nations Unies 
avec des mandats étendus suivait la théorie ‘fonctionnaliste’ de David Mitrany : 
l’interraction croissante de la coopération économique et sociale instituerait une 
base de valeurs et pratiques commune qui devait se transférer dans le domaine 
politique.  Cependant, ce qui était effectif au sein de la région homogène d’une 
Europe relativement limitée ne pouvait s’appliquer facilement dans le vaste monde 
hétérogène et diversifié.  Par exemple, l’Organisation mondiale de la Santé 
accomplit un travail utile dans le domaine de la santé publique, mais ceci ne va 
pas automatiquement s’étendre ou influencer la paix et la sécurité dans le monde.  

Rôles des organisations des Nations Unies 

Les organisations des Nations Unies ont un rôle de conseil sans force obligatoire 
par la publication  de recommandations telles que les résolutions ou les 
déclarations adoptées par l’Assemblée générale des Nations Unies ou autres 
agences des Nations Unies.  La plupart de ces agences ont un rôle important 
normatif (la création de normes) : elles préparent et adoptent des conventions 
internationales dans les domaines de leur compétence : droits de l’homme, crimes 
de guerre et crimes contre l’humanité, génocide, statuts des réfugiés, droits des 
femmes et de l’enfant, politique de travail et d’emploi, règlementations sanitaires. 
Quelques organisations ont un rôle opérationnel ou de terrain et de présence : 
opérations de maintien de la paix des Nations Unies, le HCR, l’UNICEF et le 
Programme alimentaire mondial. Toutes les organisations mondiales sont 
chargées de la coordination de programmes entre leurs états membres, et entre 
organisations.  La Cour internationale de Justice et les Cours internationales pour 
le Crime ont un rôle judiciaire. 

Les organisations des Nations Unies n’ont en général pas de pouvoir de décision 
à l’égard des gouvernements : l’accord des gouvernements est requis pour 
l’application de toute résolution ou convention internationale à leur égard. Une 
exception est le pouvoir donné au Conseil de Sécurité « de prendre telle ou telle 
action par voie des forces aériennes, maritimes ou terrestres, selon la nécessité, 
afin de maintenir ou restaurer la paix et la sécurité internationales » (cf. article 42 
de la Charte des Nations Unies).  Ceci requiert le vote affirmatif de neuf membres 
et les votes concordants de cinq membres permanents. 

Une autre exception est l’autorité donnée à l’Assemblée mondiale de la Santé 
pour adopter des règles dans des domaines spécifiques de la santé : celles-ci sont 
applicables aux états membres sauf pour ceux qui auraient notifié le Directeur 
général d’un refus ou de réserves (Articles 21 et 22 de la Constitution de l’OMS).  
En d’autres termes, le système des Nations Unies des organisations n’est pas un 
Gouvernement mondial.  La mise en œuvre des programmes des organisations 
dépend toujours de la volonté des gouvernements de coopérer, sur la base de leur 
propre intérêt national. 
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Etats membres inégaux 

Alors que chaque membre de l’Assemblée générale des Nations Unies et des 
agences spécialisées, à l’exception des institutions financières, a une voix et est 
ainsi considéré comme égal aux autres membres, une exception formelle est le 
pouvoir de veto des membres permanents du Conseil de Sécurité qui les place 
au-dessus des états membres non permanents. 

L’inégalité se constate également par les contributions budgétaires des pays 
riches aux organisations, qui versent plus de la moitié de ces budgets.  Ces 
contributions ont de facto une influence basée sur leur pouvoir militaire, politique 
et économique.  Les Etats-Unis ont souvent exercé du chantage sur les 
organisations des Nations Unies  en retirant une partie de leur contribution ou en 
les menaçant de le faire. 

Groupes de pays au sein des Nations Unies 

Aux Nations Unies, les pays font officiellement partie de cinq groupes : l’Afrique 
(54 membres), l’Asie (53), l’Amérique latine et les Caraïbes (33), l’Europe de 
l’ouest et autres (29) et l’Europe de l’est (23), ce dernier étant un vestige obsolète 
de la Guerre froide.   

Ces groupes incluent des pays en développement du ‘Sud’ qui essaient de 
contrecarrer le pouvoir des pays occidentaux : les 150 pays du Mouvement des 
non-alignés, représentent presque les deux tiers des états membres des Nations 
Unies et 55% de la population mondiale.  Le Groupe des 77, qui  comprend 
actuellement 132 états, vise à soutenir une capacité conjointe de négociation au 
sein des organes délibérants des organisations des Nations Unies.  Les BRICS – 
Brésil, Russie, Inde, Chine et Afrique du Sud – revendiquent un rôle plus large sur 
la scène internationale mais manquent d’intérêts et d’objectifs communs. 

Le Rapport sur le Développement humain de 2013 du Programme des Nations 
Unies pour le développement prédit que d’ici la fin de la décennie actuelle la 
production du Brésil, de la Chine et de l’Inde excédera celle  des Etats-Unis, de 
l’Allemagne, de la Grande-Bretagne, du Canada, de la France et de l’Italie réunis. 

Les organisations régionales 

Les pays de l’Europe de l’Ouest sont les seuls à avoir créé, après la deuxième 
Guerre mondiale, des organisations régionales consacrées à la paix, à la 
démocratie, aux droits de l’homme, comme projet pour une union étroite, 
pacifique, politique et économique des états européens. L’actuelle Union 
européenne a commencé en 1957 comme la Communauté européenne 
économique.  C’est maintenant une Union économique et politique de 28 états 
membres.  Elle a créé l’euro en 1999, une monnaie européenne, partagée par 17 
états (avec actuellement de sérieux problèmes).  Son but avoué, opposé par 
certains de ses états membres mais encouragé par d’autres, est d’avancer vers 
une confédération ou une fédération, objectif à long terme.  
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Le Conseil de l’Europe, fondé en 1949, compte 47 pays membres.  Il cherche à 
développer dans toute l’Europe des principes communs de démocratie basés sur 
la Convention européenne des droits de l’homme.  La Cour européenne des droits 
de l’homme contrôle et sanctionne l’application par les états membres des 
principes de la Convention. 

Des organisations moins ambitieuses ont été créées dans d’autres régions.  La 
plus ancienne est l’Organisation des Etats américains (OAS) créée en 1948 et 
située à Washington DC (35 états), précédée par l’Union internationale des 
Républiques américaines fondée en 1890. La Ligue des Etats arabes (21 états) 
située au Caire, a été créée en 1945 ;  l’Association des Nations du Sud-est 
(ASEAN – 10 états) créée en 1967 et située à Jakarta ;  l’Organisation de la 
Coopération islamique (OIC – 56 états), située à Jeddah et créée en 1969 ;  
l’Union africaine située à Addis-Ababa créée en 1999 (54 états) ;  l’Union des 
Nations américaines du Sud (UNASUR – 12 états) créée en 2008 et située à 
Quito.  Ces organisations sont à des stades différents de coordination inter-état.  

Les organisations transnationales 

Quelques organisations ne sont pas focalisées sur une région spécifique mais sur 
des groupes d’états de plusieurs régions.  Parmi celles-ci, l’Organisation pour la 
Coopération et le Développement économique (OCDE) créée en 1960 et 
regroupant 18 pays industrialisés et émergeants, située à Paris.  Elle joue 
actuellement un rôle majeur dans la lutte contre la corruption financière ;  deux 
groupes post coloniaux, le Commonwealth des Nations, qui a succédé au 
Commonwealth britannique, créés en 1949 (54 états) et ‘l’Organisation 
internationale de la Francophonie’ créée en 1986 (77 états) qui est située à Paris. 

L’Organisation du Traité Nord-Atlantique, une organisation militaire de 28 états 
occidentaux pour contrer les menaces de l’Union soviétique sur l’Europe de 
l’ouest, a été créée en 1949. Elle est basée à Bruxelles. 

 (à suivre …)  

Traduction : Christiane KIND 
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Primes assurance maladie UNSMIS (ONUG, HCR, 
OMM) et informations 

par Pierre VANGELEYN 

Nous attirons votre attention qu’à partir du 1er janvier 2015, les contributions à la 
caisse maladie UNSMIS seront relevées comme présentées dans ce tableau.  

Ces augmentations sont la continuation de la hausse des cotisations prévue en 
2012 pour assurer la pérennité de l’assurance.  

  

Catégorie d’assuré 

Pour 2015 

A la charge de 
l’assuré 

A la charge de 
l’organisation 

Actif seul 3.1 % 3.4 % 

Actif avec un dépendant 4.4 % 4.4 % 

Actif  avec plusieurs dépendants 4.8 % 4.8 % 

Retraité seul 3.1 % 6.2 % 

Retraité avec un dépendant 4.4 % 8.8 % 

Retraité avec plusieurs 
dépendants 

4.8 % 9.6 % 

 

Dans le  site en anglais  (https://medical-insurance.unog.ch),sous "Statutes and 
Regulations », sont incluses  les versions françaises des Statuts et du règlement 
et sous "Publications and communications », les versions en français des rapports 
annuels.  
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Quelques coutumes surprenantes 
par Elisabeth BELCHAMBER 

Certaines lois et même des coutumes et des habitudes varient selon les pays.  
Par exemple, au Royaume Uni, s’inspirant des pratiques à Chypre, au Canada, 
aux Etats-Unis et en Afrique du Sud, il est interdit de fumer en voiture où se 
trouvent des enfants. 

Dans certains quartiers de Munich il est légal de déambuler nu dans la rue, 
rappelons à ce propos que la première plage pour nudistes a été créée en 
Allemagne en 1920, tandis que le maire d’une petite commune d’Espagne louait 
les services d’un détective habillé comme Sherlock Holmes pour filmer les 
propriétaires de chiens qui ne s’embêtaient pas à ramasser les crottes de leur 
chien.  En Hongrie, le parlement a voté certains avantages fiscaux pour ceux qui 
possèdent des chiens de race hongroise comme les braques et les lévriers. 

En Belgique, Italie, Espagne et au Royaume Uni, les gains provenant de la 
prostitution, de la drogue et du trafic de cigarettes sont inclus dans le calcul du PIB 
depuis que ces activités génèrent d’énormes revenus. 

Il est bien connu que certaines lois sont aberrantes, et différents états 
des Etats-Unis en offrent une large sélection : au Minnesota, il est 
interdit d’avoir des relations sexuelles avec un poisson mort, alors 
qu’en Floride elles sont interdites avec un porc-épic.  De plus,  dans 
l’Orégon, les messieurs ne doivent pas jurer pendant leurs ébats 

amoureux.  Les Californiens n’ont pas le droit de tirer au fusil sur quoi que ce soit 
depuis leur voiture, sauf si c’est une baleine.  En Géorgie, il est interdit aux 
gallinacés de traverser la rue, dans le Névada il n’est pas permis de chevaucher 
un chameau sur l’autoroute, et en Alabama les automobilistes ne doivent pas 
conduire les yeux bandés.  En Alabama, également, il est interdit de mettre un 
cornet de glaces dans la poche arrière de son pantalon et, pour terminer en 
beauté, au Kansas il n’est pas permis de servir du vin dans des tasses à thé. 

Source : Femme actuelle, No. 1560 
Traduction : Christiane KIND 
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D’ici et d’ailleurs 
par Issa DIALLO 

Suite à la publication de l’article “Psychose ou peur” dans le bulletin No de 2014, 
M. Issa Diallo, résidant en Guinée et retraité des Nations Unies à Genève, a voulu 
faire part de son témoignage « d’Ici et d’Ailleurs ». 

J’ai trouvé Ebola à mon retour au pays. Pendant deux mois, je me suis trouvé au 
cœur de la crise. 

Les symptômes d’Ebola étant similaires à ceux du paludisme et du choléra, cela a 
grandement retardé l’identification de la maladie. Pour parler concrètement, les 
décès n’ont pas été identifiés et la maladie s’est propagée dans les familles et 
l’environnement proche, par ignorance, et du fait de l’absence de traitement 
adéquat des corps. Ajoutons à cela les pratiques funéraires liées à la tradition. La 
tradition entourant le cérémonial funéraire veut que l’on embrasse le défunt, quitte 
à prendre des risques sanitaires. 

Il a fallu dépasser la communication de l’état, trop administrative, et s’adresser aux 
chefs de village pour avoir un langage perçu par la population. 

Plus on tâtonne plus la maladie se répand. L’ignorance coûte cher. Le corps 
médical, pas du tout préparé pour traiter cette pathologie, a payé un lourd tribut 
jusqu’à ce que MSF et l’OMS se penchent sur le sujet. MSF a pris les choses en 
main, vigoureusement mais a sous-estimé l’ampleur de l’épidémie (trop de 
malades, trop peu de moyens). 

 L’OMS a été créée pour anticiper ce genre de problème. Elle a joué un rôle 
fantastique mais la forme actuelle d’Ebola a déjà évolué, le vecteur de 
transmission passant du singe à la chauve-souris, mets considérés par la 
population comme un festin. On s’est heurté à l’incrédulité en tentant d’interdire la 
consommation de la viande de chauve-souris qui a toujours été consommée sans 
effets pervers. A ceci s’est ajoutée une réaction épidermique face au dictat des 
blancs en opposition à la tradition. 

De plus, il est difficile de vérifier si un animal est sain. 

La question s’est posée quant à la possibilité de fermer la frontière, mais quelle 
frontière sans ces étendues. De plus cela aurait induit un risque supplémentaire 
de fuite des personnes malades. 

Au 1er novembre on recensait 10.000 malades et 4.500 morts parmi les trois 
principaux pays concernés (Sierra Leone, Guinée et Libéria) dont 600 malades en 
Guinée et 1 au Sénégal. La Côte d’Ivoire a, pour sa part, choisi l’option de la 
fermeture des frontières et du contrôle des voyageurs. 
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On teste de nouveaux médicaments depuis le 15 octobre mais on les a d’abord 
expérimentés en Europe et aux Etats-Unis pour éviter toute polémique concernant 
l’éthique en matière de tests. 

Il faut enfin noter que ce virus est violent, il tue vite  Jamais auparavant on n’avait 
vu d’épidémie d’une telle ampleur. 

Maintenant une question reste posée aux militaires et je ne veux pas rester 
silencieux sur le sujet : est-ce un test biologique ? Si oui, des populations entières 
pourraient être décimées faute de médicaments et de vaccins. Qui veut ou peut 
allouer 500 millions de dollars pour fabriquer un vaccin? 

Ce qu’on peut voir c’est que les pays n’ont pas fait les bons choix. 

Insuffisance de ressources humaines, de médecins, d’équipements. Aujourd’hui, 
la plupart des états africains n’ont pas les moyens de faire face, souvent suite à 
une mauvaise gestion et à une mauvaise organisation. 

Les populations pauvres ne pourraient de toute façon pas faire face aux dépenses 
pour payer le médecin et les médicaments, elles se tournent vers le guérisseur, 
perpétuant une médecine à deux vitesses, qui, en l’occurrence, ne peut rien. 

Depuis des décennies, les  états ont fui leurs responsabilités, la part du budget de 
la santé étant toujours minimisée. EBOLA l’a mis en évidence. Il est grands temps 
que la sécurité sanitaire et l’éducation deviennent des priorités des états. Il faut 
tirer parti de ce drame pour anticiper : il en va de l’avenir de nos enfants. 

 

 

Un événement unique 
par Elisabeth M. BELCHAMBER 

Je lis dans la Tribune de Genève du 31 octobre que le directeur général de 
l’Aéroport reçoit un salaire de quelque 456 000 fr. – soit son traitement plus les 
autres éléments! –, le directeur des HUG un peu moins avec 339 000 fr.  

Bien sûr ils ont des responsabilités énormes et doivent travailler de longues 
heures.  

Je lis plus loin que pour le bien-être des collaborateurs dans d’autres services de 
l’Etat, 46 400 fr. sont dépensés pour des abonnements fitness par exemple, ou 
encore 17 000 fr. en gymnastique pour le dos, massages etc.  

Ceci pour ne reprendre que quelques chiffres.  
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Par contre, pour faire des économies, le Conseil d’Etat va supprimer, à partir du 
1er janvier 2015, les 500 fr. offerts depuis des années aux centenaires pour 
célébrer un événement unique dans la vie de ces personnes, 67 en tout en 2013, 
mais voilà ce nombre augmente chaque année et cela a coûté 50 000 fr. l’année 
dernière en comptant la présence de photographes et de notables. 

 

 

Activités 
Rendez-vous café de Nyon  

  

 

Nouvelle animatrice : Pauline Nicholls 
panicholls@bluewin.ch 

 

 

 

 

Je pense qu’on voudrait tous remercier de tout cœur Robert Yazgi qui a organisé 
pendant longtemps nos rencontres matinales pause-café; je reprendrai cette 
organisation dès l’année prochaine et j’espère que vous y serez. 

 Nous allons essayer le Restaurant Le Magot qui se situe au 34 Rue de la Gare à 
Nyon.  Il se trouve en face du Pressing « Baechler ».  Il y a beaucoup de place, 
mais je suggère qu’on se retrouve à l’arrière du restaurant. 

Vous trouverez ci-dessous les dates pour les réunions de 2015 qui auront lieu 
chaque première semaine du mois comme suit : 

Lundi, le 5 janvier 
Mercredi, le 4 février 
Vendredi, le 6 mars 
Jeudi, le 9 avril (exceptionnellement  car c’est la semaine de Pâques) 
Mercredi, le 6 mai 
Vendredi, le 5 juin 
Lundi, le 6 juillet 
Mercredi, le 5 aout 
Vendredi, le 4 septembre 

 
Pauline Nicholls 
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Lundi, le 5 octobre 
Mercredi, le 4 novembre 
Vendredi, le 4 décembre 

Carrefour international : Cité seniors, premier mercredi du mois de 14 à 16 
heures Rue de Lausanne 62,1202 Genève. Tél. +41 22 418 53 61, 
citeseniors@ville-ge.ch 

4 février     4 mars    1er avril  
  6 mai      3 juin     1er juillet 

Polaroid : Cité seniors, conversation le mardi soir, personne en 
charge : Nadine Rogivue 418 53 61, nadine.rogivue@ville-ge.ch  

Ferney-Voltaire : contact Carl Freeman : carlfreeman33@gmail.com 

Déjeuners : Le dernier lundi du mois 

Restaurant Voltaire, 10, Grand'rue, Ferney-Voltaire 

 

 

Escapade à Prague 
par Odette FOUDRAL 

Cette capitale, je ne l’imaginais pas comme cela. 

On m’avait annoncé une ville triste et une 
nourriture des plus quelconques. Et Voilà … 
une ville rénovée, des milliers de touristes, des 
cafés et des restaurants bondés. Une 
atmosphère qui m’a rappelé les vieux films 
montrant les années folles. Une certaine 
désinvolture aussi. 

Avec notre guide nous avons arpenté les rues, 
visité un grand nombre d’églises toutes 
différentes, un peu trop rococo parfois… Il 
faudrait des pages pour relater toutes les 
découvertes, les émotions, les OH ! et les AH ! 
… alors le mieux est d’aller voir par vous-
même.  

Cette ville est la preuve parlante qu’on peut 
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rénover une ville en respectant son passé, en le faisant revivre. Il est vrai que 
Prague a peu souffert de bombardements pendant la deuxième guerre mondiale, 
elle était juste comme la ‘Belle au bois dormant’. 

Notre groupe en garde un bon souvenir et, personnellement, j’ai ressenti une vive 
émotion devant le grand poster de Vaclav Havel. L’intelligence et la grande culture 
de cet homme planent encore sur la ville. 

Prague c’est aussi un symbole, car, comme sans doute pour beaucoup de 
personnes de ma génération, cette ville et sa révolte de 1968 a été le point de 
départ de ma prise de conscience politique. 

 

 

Papy virtuel 
Le grand père a enfin acheté une tablette informatique et se débrouille avec les 
mails. 

Alors il reçoit un mail de Tim, son petit-fils de 12 ans : 

 « Bonjour Pépé, tu vas bien ? 

C'est Top qu’on puisse échanger par mail maintenant ! 

Je n’aurai plus besoin de venir chez toi pour avoir de tes nouvelles ! 

Pour mon argent de poche, tu sais, tu peux me virer à mon compte « jeune » 
BE77 1002791 38. Facile non ? 

Tim qui t’aime » 

 Pépé répond : 

« Cher Tim, Tout va bien. Je ne sais pas utiliser le home Bank, mais j’ai acheté le 
vieux scanner de Michel. 

Alors je scannerai un billet de 50 € que je t’enverrai. 

signé : ‘le Pépé virtuel’ ». 
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Le temps 
Par Emile BERTHELEU 

(retraité de 85 ans) 

Depuis que j’ai chanté « Je n’aurai pas le temps » de Michel Fugain, je suis 
hanté par le temps. 

 Déjà, quand on est petit, nos parents nous répètent tout le temps « allons 
dépêche-toi, on n’a pas le temps de t’attendre ». 

 Plus tard, on nous fait la morale, on nous enseigne une idée remarquable : 
« Le temps, c’est de l’argent » mais en fait, on passe tout son temps à travailler 
pour gagner de l’argent que l’on dépensera aussitôt pour avoir le temps de se 
payer du bon temps. 

 D’ailleurs, pour ma part, de temps en temps, quand j’ai un peu de temps, je 
trouve un passe-temps.  Mais alors, le temps passe si vite que je suis vite 
dépassé. 

 Alors, à nouveau, je cours après le temps car, vous savez, en un rien de 
temps, on devient trépassé. 

 D’ailleurs, avez-vous remarqué : quand on a un temps mort, on tue le 
temps, mais alors, nous avons un autre temps mort.  Dilemme aussi cruel que le 
« to be or not to be » de « chèque expiré ».  (Shakespeare). 

 Aussi, si j’ai un conseil à vous donner :  Prenez le temps de vivre, profitez 
de tous les temps forts, vivez avec votre temps et passez du bon temps quand 
vous le pouvez car, malheureusement, quand vous serez bien marqué par le 
temps, on dira de vous : « que voulez-vous, il a fait son temps » ;  et alors, enfin, 
vous pourrez prendre votre temps, pour bien réussir le temps final. 

Soumis par : Christiane KIND  
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Membres à l’honneur 
EXTRAITS du DISCOURS DE GERARD PELISSON, Mission Permanente de la 
France auprès des Nations-Unies, Genève, le 13 novembre 2014 

Tout d’abord je tiens à remercier Monsieur 
l’Ambassadeur Nicolas Niemtchinow d’avoir 
bien voulu nous accueillir aujourd’hui à la 
Mission permanente de la France auprès de 
l’ONU pour honorer Nicolas Frizon de Lamotte, 
ancien haut-fonctionnaire français qui a porté 
haut les couleurs des Nations Unies pendant 
plus de trente ans, en étroite coopération avec 
les chefs de mission qui se sont succédés 
dans cet endroit prestigieux.  C’est ici-même, 
m’a-t-il dit, que son beau-père Monsieur René 
Pointe, avait été décoré en 1982 par Stéphane 
Hessel. 

Le parcours de Nicolas Frizon de Lamotte au 
sein des Nations-Unies se résume en trois 
phases. 

Haut Commissariat pour les réfugiés, 
Département des affaires économiques et 

sociales et Institut des Nations Unies pour la formation et la recherche. 

C’est donc au HCR que Nicolas fait ses premiers pas dans l’univers des Nations-
Unies sous la direction du Prince Sadrudin Aga Khan. Dans ce monde si 
particulier il se sent très vite à l’aise, commence par des tâches subalternes tout 
en apprenant très vite les subtilités de la maison. Il y côtoie à cette époque Sergio 
Vieira de Mello victime quelques années plus tard d’un attentat meurtrier à 
Bagdad. 

Après ce parcours initiatique, Nicolas Frizon de Lamotte rejoint le Département 
des affaires économiques et sociales des Nations Unies où il va être en charge de 
l’attribution et de la gestion de bourses d’études. C’est à ce titre qu’il va 
entreprendre ses premières missions en URSS et favoriser la formation de 
ressortissants d’Afrique australe victime de l’apartheid. Il m’a dit avoir croisé il y 
quelques temps au Palais des Nations une des anciennes bénéficiaires 
aujourd’hui Ambassadrice-adjointe auprès des Nations-Unies à New York.  

Nicolas Frizon de Lamotte, qui n’a pas toujours été un élève modèle, a 
paradoxalement été attiré par le monde de l’éducation et de la formation et c’est 
tout naturellement qu’à la suite du transfert de son unité à New York il décide en 
juin 1999 de rejoindre l’Institut des Nations Unies pour la formation et la recherche 
où il est accueilli par Marcel Boisard.  

Nicolas Frizon de Lamotte 
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En compagnie de Christophe Nuttal, il va participer à la conception, à la réalisation  
et au développement d’une dizaine de centres de formation destinés aux autorités 
locales en Afrique, Amérique du nord et du sud, Europe centrale et Asie. 

Nicolas Frizon de Lamotte est Président honoraire du Club  International de Golf 
des Nations Unies qu’il a créé en 1985, membre fondateur du Golf de Maison 
Blanche aux portes de Genève inauguré en 1992. A ce propos il m’a dit que sa 
grande satisfaction, au-delà de la qualité exceptionnelle de cette réalisation, est la 
création d’une trentaine d’emplois qui font vivre autant de familles depuis près de 
25 ans. 

Conseiller du Président de l’Université de Nice en 2009 et 2010, il a contribué au 
lancement de la fondation universitaire UNICE permettant d’importantes levées de 
fonds et négocié plusieurs accords de coopération entre l’université et les Nations-
Unies et différents états du nord et du sud de la Méditerranée. 

Aujourd’hui il travaille à titre bénévole pour deux ONG : IRHA à Genève, qui traite 
de la gestion de l’eau de pluie et G3ict à Atlanta dont l’objectif est de faciliter la vie 
des handicapés et plus particulièrement des malvoyants grâce aux nouvelles 
technologies de l’information et de la communication. 

Il y aurait beaucoup à rajouter sur le parcours atypique et non moins exemplaire 
de Nicolas Frizon de Lamotte, homme de contacts qui a su au fil du temps nouer 
un important réseau d’amis fidèles dans tous les milieux. Toutes mes félicitations 
donc pour ce beau parcours… 
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Editorial 
by Odette FOUDRAL 

 2015 : a new year begins with its host of good 
resolutions. 

Each year the United Nations proclaims a 
theme international year. 2014 was the 
international year of  family farming, 2013 the 
international year of water cooperation, and 
2012 the international year of sustainable 
energy for all.  

What remains of these resolutions afterwards? 
A few reports, a large number of meetings but 
more especially a cognizance that the future 

must be better … 

An International Year of Light does not immediately evoke much inspiration, so I 
plunged into INTERNET to obtain a better comprehension.  

Town lighting is frequently the object of complaints: the pollution caused by its 
production, for some the loss of observing the stars …  

These are, however, the views of super equipped city dwellers. 

The UNESCO website http://www.light2015.org answers some of our questions 
and gives a wealth of information on the use of light: 

• The problem for children who live in a world with no lighting to acquire an 
education 

• The problem of domestic accidents caused by hazardous use 

With no electricity, it is necessary to live only by daylight which limits development. 

Light also plays an important role in our health, an aspect that has been 
underlined particularly through studies carried out in Nordic countries. 

For many centuries, light was produced by artisans: 

• The first oil lamps were used 70’000 years ago 

• Torches were used to light the temples 

And in all ages light was proof of the ingenuity of architects 

• The palace of Knossos 

• The Pharos lighthouse at Alexandria 

 
Malala Yousafzai 
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• The light that catches the statues in the Abu Simbel temples 

• The ceiling of the Pantheon in Rome 

• The Versailles hall of mirrors 

Painters used the miracle of light to give life, depth and atmosphere to their 
paintings and to prehistoric frescos. 

Light, the source of life, has also been used for the wellbeing of us all: 

• lighting up our towns for greater security  

• Lighthouses to guide seafarers 

• And many other purposes 

Light has always been the subject of many studies, theories and controversies 

• Mo-ti, a Chinese philosopher (400 BC): first mention of the camera 

• Aristotle (350 AD) completed this theory by proving that light travelling 
through even a small hole will create a circle of light on the ground 

• Ibn al-Haytham (1000 AD), an Arabic scientist, is considered to be the 
father of modern ophthalmics, and of the methodology of ophthalmological 
experimentation 

• The long period of the French Middle Ages is on the contrary synonymous 
with obscurantism in parallel with a refusal of all technical progress 

• Isaac Newton, 1686, diffraction of light 

• Thomas Edison’s incandescent lamp presented at the World Exhibition in 
Paris in 1889 

• In 1915, Einstein proved by his theory of relativity that light is the basis of 
the structure of time and space. 

We must also consider the philosophy of light. 

The period between the death of Louis XIV (1715) and the French Revolution 
(1789) is known as the Age of Enlightenment. Led by the elite, aristocrats and 
upper middle classes, the movement produced an upheaval of thought and shook 
time-old beliefs. 

In France, the philosophy of enlightenment was promulgated by Voltaire (1694-
1778), Denis Diderot (1713-1784), D’Alembert (1717-1783), Jean-Jacques 
Rousseau (1712-1778), D’Holbach (1723-1789), Helvétius (1715-1771) and 
Condorcet (1743-1794). They are all considered as having been “beacons of 
humanity” – a strange coincidence! 
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Let there be light … 

The correlation between the International Year of Light and the 70th anniversary of 
UNESCO*/ is proof that education is vital for our future as proclaimed by Nelson 
Mandela and more recently Malala Yousafzai. All barriers, whether religious or 
technical, must be removed without hesitation.  

*/   UNESCO Exhibition ; 1001 Inventions and the World of Ibn Al-Haytham. 

Translation: Elisabeth BELCHAMBER 

 

 

Annual Members – Reminder 
Annual members please remember that annual membership fees should be paid 
in January of each year. The CHF 40.00 can be paid either  

by BV to our postal account– 12-7881-5, 

 or to our bank account at the UBS – IBAN CH66 0024 0240 1285 94LUT.   

 

 

General Assembly 
The AAFI-AFICS 75th General Assembly will be held on 21 April 2015 at the ILO. 

The annual report will be sent separately and will give detailed information as well 
as the menu for the lunch which will follow the meeting. 

Your participation will bring life to our association. 
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About the International Year of Light  
On 20 December 2013, The United Nations 
(UN) General Assembly 68th Session 
proclaimed 2015 as the International Year of 
Light and Light-based Technologies (IYL 
2015). 

This International Year has been the initiative of 
a large consortium of scientific bodies together 
with UNESCO, and will bring together many 
different stakeholders including scientific 
societies and unions, educational institutions, 
technology platforms, non-profit organizations 
and private sector partners. 

In proclaiming an International Year focusing on the topic of light science and its 
applications, the United Nations has recognized the importance of raising global 
awareness about how light-based technologies promote sustainable development 
and provide solutions to global challenges in energy, education, agriculture and 
health. Light plays a vital role in our daily lives and is an imperative cross-cutting 
discipline of science in the 21st century. It has revolutionized medicine, opened up 
international communication via the Internet, and continues to be central to linking 
cultural, economic and political aspects of the global society. 

An International Year of Light is a tremendous opportunity to ensure that 
international policymakers and stakeholders are made aware of the problem-
solving potential of light technology. We now have a unique opportunity to raise 
global awareness of this. 

John DUDLEY 
Chairman of the IYL 2015 Steering Committee 

Source : http://www.light2015.org/ 
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Human Rights Council Recognizes Rights of Older 
Persons 

by Klaus NETTER 

The Office of the High Commissioner on 
Human Rights (OHCHR) organized a 
consultation in 2013 whose conclusion 
indicated that "while most international human 
rights instruments were applicable to all age 
groups, including older persons, a number of 
human rights issues particularly relevant to 
older persons had not been given sufficient 
attention either in the wording of existing 
human rights instruments or in the practice of 
human rights bodies and mechanisms".  

This led to a resolution  by the Human Rights Council during  its September 2013 
session (A/HRC/24/20) in which  the Council recognized the challenges faced by 
older persons in areas such as age discrimination, violence and abuse, social 
protection, food and housing, employment, access to justice, health support and 
long-term and palliative care.  

 In order "to assess the implementation of existing international instruments with 
regard to older persons while identifying both best practices ... and gaps in the 
implementation of existing law", the Council decided to appoint an independent 
expert on the enjoyment of human rights by older persons for a period of three 
years, who was to prepare an initial annual report to the September 2014 session 
of the Council and a comprehensive report to the September 2016 session. 

In the event, the independent expert in the person of Rosa Kornfeld-Matte (Chile) 
was appointed only in May 2014 and did not assume her office until 2 June 2014. 
This delay limited the scope of her first report to the Council (A/HRC/27/46) to the 
eight-week period ending on 28 July 2014.  In an introductory background section, 
the report notes that the number of elderly persons will increase from 600 million 
now to 1.2 billion by 2025 and 2 billion by 2050, by which time the number of 
elderly will match the number of young people.  The author commits herself "to 
work in close coordination while avoiding unnecessary duplication with the Open-
Ended Working Group on Ageing", a body set up by a G.A. decision in 2010, 
which meets in New York annually.  

Despite a multitude of international and regional resolutions in favour of elder 
persons, Ms Kornfeld-Matte notes "the lack of a comprehensive and integrated 
international legal instrument to promote the rights and dignity of the elderly ... 
Moreover, the efforts of Governments … the UN system and civil society ... to 
enhance cooperation ... and increase awareness of issues of the elderly ... have 

 
Mme Rosa Kornfeld-Matte 
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not been sufficient to promote opportunities for elderly persons or their full and 
effective participation in economic, social, cultural and political life."  

The independent expert identifies three groups of social rights of older persons 
requiring a system of integrated social protection: 

(a) the right to income security; (b) the right to the highest attainable standard of 
physical and mental health; and (c) the right to a continuous and multi-specialty 
education in public and private institutions from the standpoint of lifelong learning. 

in her concluding remarks Ms Kornfeld-Matte notes "the central role of NGOs ...in 
providing her with information and engaging with and assisting her as she fulfils 
her mandate". 

 

 

A Changing World for International Organizations 
by Yves BEIGBEDER 

 (Part 1 of 3) 

Abstract 

The many political and economic changes 
which have occurred since the end of World 
War II have affected the world’s structures of 
power, involving the need for sovereign states 
to share various degrees of authority, 
competence and functions with multiple global 
and regional actors and international 
conventions. These changes have, in turn, 
created a new, challenging, environment for 
intergovernmental organizations, created and 
governed by governments, but now exposed to 
the power or influence of many non-state 
actors. The article first focuses on 
intergovernmental global and regional 

organizations and the role of governments. The important role of international 
secretariats is underlined. The second part deals with the influence and 
interventions of civil society and non-governmental organizations, faith-based 
organizations, philanthropies, - then with the power of multinational corporations. It 
concludes that governments remain as the main effective actors in the work and 
programmes of IGOs. IGO leaders and their member states must retain their role 
as guardians and guides of public interest for all populations within their mandate. 

 
Yves Beigbeder 
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▪▪▪▪▪ 

 A changing world 

Following World War II, in 1945, two major powers, the USA and the USSR, 
emerged as the leading states among the five permanent members of the United 
Nations. France and the United Kingdom, former primary actors, were relegated to 
the status of middle powers, while China had not yet assumed a world role. In the 
1960s, an irresistible decolonization movement gave rise to the Third World, a 
large group of new sovereign “developing” states who claimed their difference 
from or their opposition to the Western world. 

With the end of the Cold War, the USA became the only “super-power”, with 
overpowering military, political, economic and cultural means. However, its status 
has been challenged by the economic rise of Japan, Germany, the Asian tigers, 
and, more recently, the BRICS – Brazil, Russia, India, China and South Africa  - . 
The spectacular political, military and economic rise of China has created a 
potential duopole between the USA and China, although the USA remains as the 
major power in all areas.  

Economic globalization has been associated with the new information technology 
tools, the advent of immediate communications available worldwide.  

In spite of the creation of the United Nations in 1945, whose original purpose was 
to maintain peace and security, the world is not at peace. Genocides were not 
prevented nor stopped in Cambodia (1975-1978) and in Rwanda (April to July 
1994). Grave violations of international humanitarian law were committed in the 
Former Yugoslavia (1991-1995), massacres and rapes continue in the Republic of 
Congo, among others in other parts of the world. The Palestine conflict shows no 
sign of any forthcoming equitable solution, nuclear proliferation threats emanate 
from North Korea and Iran. There is no expectation of conventional or nuclear 
disarmament.  

Democracy has been restored in the former Soviet satellite countries, and in 
several Latin American countries. However, corrupt “dictators-for-life” stick to 
power in many countries, divesting their own peoples from development by 
enriching themselves. 

The sequels of the great financial crisis of 2008 have impacted particularly 
European countries and the eurozone. “South” European states are suffering from 
deflation and a new poverty. The hopes and expectations of creating a quasi-
federal Europe, which has stopped war between European countries and created 
a vast zone of free exchange, seem to fade away. 

“Arab Springs” disposing of a few despots also opened the door to islamic claims 
of ruling all aspects of people’s life, a threat to Christian and other minorities and 
to sex equality. The resulting unrest has chased tourists away. The Syrian conflict 
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endures, splitting the Security Council between China and Russia supporting the 
status quo, and Western countries.  

Intergovernmental organizations 

The term of “international organization” traditionally meant “intergovernmental 
organizations” (IGOs) such as the United Nations system of organizations, the 
European Union, the Council of Europe, the Organization of American States and 
others. Classical legal theory limited to states only the quality of subject of 
international law. The object of international law was limited to regulate 
relationships between states.  

Global changes have shown that national states are no longer the sole subjects of 
international law.  States’ sovereignty has been eroded by states’ own decisions to 
accept the obligations of international conventions and to join IGOs, - and, 
unwillingly, by the rising influence of civil society, non-governmental organizations 
(NGOs) and the power of the private for-profit sector. 

States still remain as major actors on the international scene, internally as 
sovereign over their own citizens, and externally as sovereign states on the 
international stage. They are the masters of IGOs: they create and finance IGOs, 
authorize and control their programmes, they may leave them or terminate them.  

Growth of IGOs and expansion of their mandates 

Since the end of World War II, there has been a spectacular rise in the creation, 
growth and influence of IGOs at the global and regional levels, in all political, 
military, economic, social, judiciary and cultural areas.    

The global IGOs 

At the global level, the United Nations system of organizations has replaced the 
defunct League of Nations. UN bodies include the UN secretariat, UN Funds and 
Programmes, the regional Economic Commissions, the specialized agencies, the 
financial institutions. The World Trade Organization (WTO) which took over from 
GATT (the General Agreement on Tariffs and Trade) is an autonomous institution, 
not part of the UN system. The International Court of Justice is a principal organ of 
the UN, the International Criminal Tribunals for the Former Yugoslavia and for 
Rwanda were created by the UN Security Council. The International Criminal 
Court is a treaty-based body, autonomous but related to the UN.  

While the major motivation for the creation of the UN was the maintenance of 
peace and security, “to save succeeding generations from the scourge of war, 
which twice in our life-time has brought untold sorrow to mankind”, the mandates 
of UN and other global organizations encompass all areas of internal and 
international relevance: disarmament, peacekeeping, economic development, 
agriculture and food, the environment, human rights, public health, civil aviation, 
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maritime cooperation, telecommunications, postal services, intellectual property, 
meteorology, tourism, finances, and international justice.  

Most global organizations have been created in the aftermath of World War II.  

The creation and widespread range of the UN specialized agencies was in line 
with David Mitrany’s “functionalist” theory: increasing interaction of economic and 
social cooperation  is to build a base of common values and practices that is to 
spill over into the political area. However, what was effective within the relatively 
restricted homogeneous European region could not apply easily in the vast 
heterogenous and diverse world. For instance, the World Health Organization 
does useful work in the public health area, but this does not automatically extend 
to or influence world peace and security.  

The roles of UN organizations  

UN organizations have an advisory non-binding role of issuing recommendations, 
such as the resolutions or declarations adopted by the UN General Assembly or 
other UN bodies. Most UN bodies have an important normative (standard-setting) 
role: they prepare and adopt international conventions in the fields of their 
competence: human rights, war crimes and crimes against humanity, genocide, 
the status of refugees, the rights of women and of the child, labour and 
employment policies, health regulations. A few organizations have an operational 
or field role and presence: the UN peace-keeping operations, the UNHCR, 
UNICEF and the World Food Programme. All global organizations are entrusted 
with the coordination of programmes among their member states, and between 
organizations. The International Court of Justice and international criminal courts 
have a judicial role.  

UN organizations do not generally have a decision-making power vs. 
governments: governments’ approval is required before any international 
resolution or convention is applicable to them.  

An exception is the power given to the Security Council “to take such action by air, 
sea, or land forces as may be necessary to maintain or restore international peace 
and security” (Art. 42 of the UN Charter). This requires the affirmative vote of nine 
members and the concurring votes of the five permanent members.  

Another exception is the authority given to the World Health Assembly to adopt 
regulations in specific public health areas: these are applicable to Member States 
except for those who may have notified the Director-General of rejection or 
reservations (Art. 21 and 22 of the WHO Constitution).  

In other words, the UN system of organizations is not a World Government. The 
implementation of the organizations is still dependent on governments’ willingness 
to cooperate, based on their own national interest.  
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Unequal member states 

While each member of the UN General Assembly and of the specialized agencies, 
with the exception of the financial institutions, has one vote and thus is considered 
as equal to all other members, one formal exception is the veto power of the 
permanent members of the Security Council  which sets them above the non-
permanent members.  

Inequality is also demonstrated by the budget contributions of the rich countries to 
the organizations, which provide more than half of those budgets. These countries 
have a de facto influence based on their military, political and economic power. 
The USA has often blackmailed UN organizations by withdrawing part of their 
contributions, or threatening to do so.  

Groups of countries in the United Nations 

In the United Nations, countries are formally part of five groups: Africa (54 
members), Asia (53), Latin America and the Caribbean (33), Western Europe and 
Others (29) and Eastern Europe (23): the latter is an obsolete vestige of the Cold 
War. Separate groupings include developing countries of the “South” attempting to 
counter the power of Western countries: the 150 countries of the Non-Aligned 
Movement, representing nearly two-thirds of the UN membership and 55% of the 
world population. The Group of 77, now comprising 132 states, aims at supporting 
a joint negotiating capacity in UN bodies. The BRICS – Brazil, Russia, India, China 
and South Africa – claim a larger role on the international scene but lack common 
interests and objectives.  

The Human Development Report for 2013 of the United Nations Development 
Programme predicts that at the end of the current decade, the economic output of 
Brazil, China and India will exceed that of the USA, Germany, Britain, Canada, 
France and Italy combined.  

Regional organizations 

Western European countries are unique in having created after World War II 
regional organizations dedicated to peace, democracy and human rights, as a 
blueprint for a close, peaceful, political and economic union of European states. 
The present European Union started in 1957 as the European Economic 
Community. It is now an economic and political union of 28 member states. It 
created the euro in 1999, a European currency, shared by 17 states (with serious 
current problems). Its avowed aim, resisted by some of its member states, but 
promoted by others, is to move towards a confederation or a federation, a long-
term target.  

The Council of Europe, founded in 1949, has 47 member countries. It seeks to 
develop throughout Europe common democratic principles based on the European 
Convention on Human Rights. The European Court of Human Rights controls and 
sanctions the adherence of member states to the Convention.  
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Less ambitious organizations were created in other regions. The oldest one is the 
Organization of American States (OAS) created in 1948 and based in Washington 
DC (35 states), preceded by the International Union of American Republics 
founded in 1890, - the League of Arab States (21 states), based in Cairo, created 
in 1945, - the Association of South Eastern Nations (ASEAN – 10 states) created 
in 1967 and based in Jakarta, - the Organization of Islamic Cooperation (OIC – 56 
states), based in Jeddah and created in 1969, - the African Union based in Addis-
Ababa created in 1999 (54 states), - the Union of South American Nations 
(UNASUR – 12 states) created in 2008 and based in Quito. These organizations 
are at various stages of interstate coordination.  

Transnational organizations 

A few other organizations are not focused on one specific region but group states 
of several regions. Among them, the Organization for Economic Cooperation and 
Development (OECD) created in 1960 grouping 18 industralized and emerging 
countries, based in Paris. It currently plays a major role in fighting financial 
corruption, - two post-colonial groups, the Commonwealth of Nations, which 
succeeded the British Commonwealth, created in 1949 (54 states), and the 
“Organization internationale de la francophonie”, created in 1986 (77 states) based 
in Paris.  

The North Atlantic Treaty Organization, a military organization of 28 Western 
states, was set up in 1949 to counter the Soviet Union threats over Western 
Europe.  It is based in Brussels. 

 (to be continued…) 
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Insurance Premium UNSMIS (ONUG, HCR, OMM) 
by Pierre VANGELEYN 

Please note that from 1 January 2015, premiums to UNSMIS health insurance 
scheme will be increased, as shown below : 

This adjustment is part of the three-year plan announced in December 2012 to 
maintain the balance between expenditure and revenues and to preserve the 
current standard of benefits. 

  

Category of person insured 

From 1 January 2015 to 31 December 2015 

Payable by the 

insured person 

Payable by the 

Organization 

Staff member only 3.1 % 3.4 % 

Staff member with one dependant 4.4 % 4.4 % 

Staff member with more than one 
dependant 

4.8 % 4.8 % 

Retired staff member only 3.1 % 6.2 % 

Retired staff member with one 
dependant 

4.4 % 8.8 % 

Retired staff member with more 
than one dependant 

4.8 % 9.6 % 

 

In the English part of the WEBSITE  (https://medical-insurance.unog.ch) , "Statutes 
and Regulations », also includes the French version of statutes and rules. 

"Publications and communications », gives also the French version of the annual 
reports. 
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Travel Tips 
by Elisabeth BELCHAMBER 

Legislation and indeed customs and traditions vary in different countries. For 
instance in the United Kingdom, following the example of Cyprus, Canada, the 
United States and South Africa, it is illegal to smoke in your car if you are 
accompanied by children.  

In some boroughs of Munich it is legal to stroll naked in the street but it should be 
recalled that the first nudist beach was created in Germany in 1920, while the 
mayor of a small town in Spain has hired a detective dressed as Sherlock Holmes 
to film dog owners who do not bother to pick up their dogs’ dirt. In Hungary, the 
parliament has voted special tax benefits for those who own dogs of Hungarian 
races, such as pointers and greyhounds  

In Belgium, Italy, Spain and the United Kingdom revenues from prostitution, and 
drug and cigarette trafficking are included in their GDP calculations since these 
activities generate enormous incomes. 

It is well known that some legislation is absurd, and different States in the USA 
offer a wide selection: in Minnesota it is illegal to have sexual relations with a dead 
fish, while in Florida they are illegal with a porcupine. Moreover in Oregon men are 
not permitted to swear while making love. The Californians are not allowed to 
shoot at anything from their car, except at a whale: In Georgia chickens must not 
cross the road, in Nevada you cannot ride a camel down the motorway, and in 
Alabama drivers should not be blindfolded. In Alabama it is also illegal to put an 
ice-cream cone in your back pocket, and, to end with a flourish, in Nevada wine 
must not be served in a teacup.  

Source: Femme Actuelle. N° 1560    
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Reader’s Corner 
books and books:    Where to start and where to finish? 

by Ita MARGUET 

Lecture given for EX TEMPORE anniversary, 14 October 2014 

They can be the variety and spice of life and 
great companions at home or abroad.  They 
come in hard form, soft form, pocket form and 
any other form with an infinite variety of content 
for leisure and pleasure that can sadden, 
madden or inflame.  They can teach us, reach 
us but never leave us alone. They can take us 
down memory lane or to places we’ve never 
been through vast horizons of past, present 
and future. There are books for babies, books 

for young, books for adults, books for parents, books for  erudite, books for literate, 
books for ignorant, books for everything and everyone, through A to Z, to literally 
nourish, or corrupt, body, mind and soul.  What we do, or don’t, read says a lot 
about who we are, from where we’ve come, and maybe where we are going.   
Books, books and books:   Where to start and where to finish?  

Since ancient times books have fascinated and the world’s libraries contain some 
of the greatest treasures of the genres now more to be admired than read. The 
wisdom of Ancient Egypt is embodied in a papyrus in the British Museum XXth 
dynasty, c.ll50 BC, The heart of him who is engaged in writing rejoices; every day 
he is young.  It is said that libraries are wonderful things. Many can be austere and 
overpowering places with dark wood, leather seats, rows and rows of uniform and 
opulent leather-bound volumes conveying a message that they are to be looked 
at, not read.  There is a hushed silence where people, in fellow feeling with others, 
sit silently at their desks and sometimes give a furtive glance at the intruder who 
would dare disturb the peace.  There are libraries in institutions of learning, at 
places of work, at leisure and home places, all with one thing in common.  Books, 
books and books:   Where to start and where to finish? 

The word “book” with its derivatives opens up a reading in itself.  Bible, the 
collected books of the Old and the New Testament, comes from the Greek biblia, 
books.  In all there are 46 books in the OT and 27 in the NT.  From “book” we have 
an extended vocabulary of words, in singular or plural.  Here are some in 
alphabetical order –able, -binder, -case, -club, -end, -ing, -ish, -keeper -learning -
let, -lice, -maker, -mark, -mobile, -plate, -seller, -shop -stall, -store, -token, and -
worm.  The latter is also the insect that damages books by gnawing the bindings 
and boring holes in the paper that includes silverfish, booklice, moth and beetle 
larvae, etc.  “Book” is described as a collection of sheets of paper bound together; 
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a written or printed literary work.  It must embrace the learned encyclopaedias, 
dictionaries, the mosaic of other reference works, directories and so much more.  
Books, books and books:   Where to start and where to finish? 

Given the great choice and infinite variety, in original or translation, the 
above might suggest one thing that a book is not.  To those who say a book is just 
a book, it would spell the death knell for a great companion to those who love to 
read or write.   Books, books and books:   Where to start and where to finish? 

 

 

UN LIBRARY CELEBRATES THE FOUNDING 
OF THE UNITED NATIONS SOCIETY OF WRITERS 25 

YEARS AGO 

by Alfred DE ZAYAS 
co-founder of UNSW and Editor-in-Chief „Ex Tempore“ 

On 14 October 2014 a vibrant and well-
attended Library Event was held in the great 
conference hall on the first floor of the library 
under the grand Rêve de Paix fresco by Erik 
Sorensen, a gift of Norway to the League of 
Nations on the eve of the Second World War.    

Daniel de Roulet, Swiss novelist and laureate 
of multiple literary awards, delivered a keynote 
address in French on the noble vocation of 
writers as bridges between cultures and 
nations, the peace-making function of literature 
and the role of libraries in promoting a culture 
of peace.  De Roulet’s lecture was followed by 
a lively Q & A session in which many in the 
audience participated.  The ideals of 

UNESCO’s Constitution and of the Charter of P.E.N. International were 
highlighted, as, indeed, UNSW entertains synergies with many other literary 
associations including PEN, the “Société génevoise des écrivains”, the “Société 
vaudoise des écrivains”, the *Société valaisaine des écrivains” and the “Geneva 
Writers Group”. 

The event was opened by Dr. Sigrun Haberman-Box, Director of the UN library, 
who briefly noted the history of the United Nations Society of Writers, which was 
founded on 14 August 1989 by Leonor Sampaio (Brazil), Sergio Chaves 
(Argentina) and Alfred de Zayas (USA).  For 25 years now the society of writers 

 
Alfred DE ZAYAS 
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has been tapping UN literary talent, which expresses itself in original essays, 
short-stories, poetry, drama and aphorisms in all 6 UN languages, and which has 
generated 24 volumes of the UN literary journal “Ex Tempore” with cover-art by 
Diego Oyarzun Reyes – all 24 volumes handsomely exhibited in two vitrines.  

 The anniversary Volume XXV is now being assembled and will be published later 
this year.   This multilingual UN literary journal is kept not only in the UN library, 
but also in the Bibliothèque de la Cité (Geneva), the Swiss National Library 
(Berne), the Mediathèque in Brig, the Library of Congress, the British Library, the 
Bibliothèque Nationale Suisee, the Deutsche Nationalbibliothek and the Biblioteca 
Nacional de España. 

UN staffers, retired staff members, fellows and interns are invited to submit their 
oeuvres before 10 November to Marko Stanovic (marko.stanovic@unctad.org), to 
the Carla Edelenbos, Vice-President UNSW (cedelenbos@ohchr.org) or to Alfred 
de Zayas (zayas@bluewin.ch).  Submissions received after that date will be 
considered for inclusion in volume XXVI. 

The Library event was scheduled for 1 to 2:30 p.m.  It actually lasted until 4 p.m., 
opportunity being given to the audience to read their original poems, essays and 
short stories.  A verrée with delectable finger-food followed during which UN 
staffers and guests continued talking literature in all good humour, so far away 
from boring resolutions and technical reports.    

 
Source : Un Special 

 
 

A Unique Event 
by Elisabeth M. BELCHAMBER 

I read in the 31 October 2014 issue of the Tribune de Genève that the Director 
General of the Airport receives around 456'000 francs, comprising his salary and 
other benefits, and the Director of the Geneva University Hospital a little less with 
339’000 francs. 

They do of course have enormous responsibilities and are required to work for 
long hours.  

To quote a few other figures, I also read that for the well-being of the workers in 
other services belonging to the State, 46’000 francs are for instance spent on 
membership fees for fitness clubs, and a further 17’000 for massage and 
gymnastics.  
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However, in order to make economies, the Geneva Conseil d’Etat has decided 
that from l January 2015 the traditional gift of 500 francs will no longer be offered 
to those who are celebrating their 100th birthday, a unique event in their lives. In 
2013, there were 67 hundred-year-olds in the Canton of Geneva. But their number 
increases each year and in 2013 50’000 francs were spent, including the cost of 
the presence of photographers and town notabilities. 

[letter published in the ‘Coup de Gueule’ de la Genevoise]  

 

 

Activities 
Nyon Coffee mornings  

  

 

New focal point : Pauline Nicholls 
panicholls@bluewin.ch 

 

 

 

 

I think we owe a big thank you to Robert Yazgi who for many years has organised 
the Nyon Coffee mornings.  I will be taking over from next year so hope to see you 
there. 

We will be trying out a new Café.  Le Magot, rue de la Gare 34.  You can look at 
their website on the internet with photos of the café so you should have no 
problem in finding it.  It is opposite the dry cleaners Baechler.  There is a large 
seating area but suggest that we meet at the back of the restaurant. 

So as not to clash with other events the dates next year will be in the first week of 
the month as follows: 

Monday 5th January 
Wednesday 4th February 
Friday 6th March 
Thursday 9th April (exceptionally as this is Easter week) 
Wednesday 6th May 
Friday 5th June 

 
Pauline Nicholls 
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Monday 6th July 
Wednesday 5th August 
Friday 4th September 
Monday 5th October 
Wednesday 4th November 
Friday 4th December 

Congratulations on taking over from Bob Yazgi. 

It was Jacques Cuénod who initiated the idea several years ago for former 
UNHCR staff members to meet in La Combe, Nyon every month. After Jacques 
died, Bob Yazgi continued to organise these monthly morning coffee 
meetings.  Bob invited retirees from other UN organisations to join these 
meetings.  He has been working tirelessly and deserves our grateful appreciation 
for his contribution. 

Carrefour international : Cité seniors, first Wednesday of each month from 2 
to 4 PM Rue de Lausanne 62,1202 Genève. Tél. +41 22 418 53 61, 
citeseniors@ville-ge.ch 

4 February     4 March    1st April  
  6 May     3 June    1st July 

Polaroid : Cité séniors, Language gathering on Tuesday evening, focal 
point : Nadine Rogivue 418 53 61, nadine.rogivue@ville-ge.ch 

Ferney Voltaire : contact Carl Freeman : carlfreeman33@gmail.com 

Lunches : on the last Monday of each month 

Restaurant Voltaire, 10, Grand'rue, Ferney-Voltaire 
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A Jaunt to Prague 
by Odette FOUDRAL 

I had not imagined Prague like this. 

We had been told that it was sad and that the 
food was non-descript. We found … a city 
renovated, thousands of tourists and cafés and 
restaurants crammed with people. There is an 
atmosphere a bit like in those old films of the 
mad twenties with a grain of nonchalance. 

Our guide walked the group round the streets, 
visiting a large number of churches, all different 
and sometimes a little too rococo … It would 
need a book to recount all the discoveries, 
emotions, the ohs and the ahs … so a visit 
Prague yourselves would be better. 

The city is a vivid proof that it is possible to 
rebuild a town and to bring it to life again while respecting the past. It is true that 
Prague did not suffer much bombing during the Second World War; it was merely 
like the Sleeping Beauty. 

The group will retain many happy memories and I personally was deeply moved 
by the large poster of Vaclav Havel ; the intellect and culture of this great man still 
pervade. 

Prague is also a symbol for, like many of my generation, this city and the spring of 
1968 inspired the beginning of my political awareness. 

Translation: Elisabeth BELCHAMBER 
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Murphy's Other 15 Laws 
1. Light travels faster than sound. This is why some people appear bright until you 
hear them speak. 

2. A fine is a tax for doing wrong. A tax is a fine for doing well. 

3. He who laughs last, thinks slowest. 

4. A day without sunshine is like, perhaps, night. 

5. Change is inevitable, except from a vending machine. 

6. Those who live by the sword get shot by those who don't. 

7. Nothing is fool proof to a sufficiently talented fool. 

8. The 50-50-90 rule: Anytime you have a 50-50 chance of getting something right, 
there's a 90% probability you'll get it wrong. 

9. It is said that if you line up all the cars in the world end-to-end, someone from 
BC would be stupid enough to try to pass them. 

10. If the shoe fits, get another one just like it. 

11. The things that come to those who wait, may be the things left by those who 
got there first. 

12. Give a man a fish and he will eat for a day. Teach a man to fish and he will sit 
in a boat all day drinking beer. 

13. Flashlight: A case for holding dead batteries. 

14 . God gave you toes as a device for finding furniture in the dark. 

15. When you go into court, you are putting yourself in the hands of twelve people 
who weren't smart enough to get out of jury duty. 
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Ils nous ont quittés 

They Have Passed Away 
UNOG-ONUG 
 
ALEXANDER Ackama 16 06 2914  
ALONSO Sylvia  16 07 2014  
BACHAR Abdelkader  05 09 2014  
BERTHIER A.M.  09 06 2014  
BURGER Antoine  20 05 2014  
CAYOLLE Paul  26 08 2014  
DANZER Herbert  15 07 2014  
DEBETAZ Claude  01 08 2014  
DEENY Michael  19 08 2014  
DEGRANDE  

Simonna Emma  09 03 2014  
DJEBLI Ali   15 06 2014  
EDWARDS Joan  27 06 2014  
GEROUDET Marie Jose 26 07 2014  
GRANET Jacques  12 07 2014  
HEIDLER Jan   17 06 2014  
LANSKY M.   15 07 2014  
LAYAT Renée   29 07 2014  
LEO Robert J.   27 05 2014  
LOPEZ PORTA Juan F. 19 08 2014  
MARTIN Yves Alfred René 24 07 2014  
NASSIF Ramses  31 07 2014  
PAVOT Roger   25 07 2014  
PERCIVAL Ross  12 09 2014  
PILETTA-ZANIN Marcel J. 14 09 2014  
ROY Rachel   27 10 2014  
SI Ahmed Sidi Mohamed 25 08 2014  
TENAUD Renée  26 07 2014  
TUNIK ZADIK David  26 08 2014  
VORONOVA Tatiana  18 06 2014  
 
UNECE  - CEE ONU 
 
CHICCO Maria-Grazia 30 11 2014  
SLATER John Allen  26 11 2014  
 
UNHCR  
 
BARAMOZE Tamaz  02 06 2014  
HANNA Richard F.  21 06 2014  
JACKSON Ivor Carlyon 05 12 2014  
LARREA-SILVA Emilio R. 26 07 2014  
 
ICITO/GATT 
 
OBEZ Nicola   30 08 2014  
SCHELE RAU Sylvia Ann 15 08 2014  
WICKY Doreen  08 09 2014  
 

ILO – BIT 
 
AGOSTINI Francisco  06 06 2014  
ATAPATTU Mangalika  18 07 2014¨ 
BAMFORD 

Geoffrey Newton  17 06 2014  
BARAKAT Ghalib  06 08 2014  
BARILE Martha  17 05 2014  
BEGUM Iqbal   20 01 2014  
BREDE Walter E.K.  18 06 2014  
CALEGARI A.J.  17 07 2014  
CASTLE Tsilla  14 07 2014  
CECCONI Alessandro  02 08 2014  
ETCHEGORRY Ana Maria 20 08 2014  
FREDERIC Wisler   15 07 2014  
GIOVO DI RODRIGUEZ 

B.E.     09 05 2014  
GOMIS Pierre   23 08 2014  
GRINEVALD Madeleine 13 06 2014  
GUILLOU Jean  22 08 2014  
HOWELLS W.B.  01 08 2014  
JACOBSON Danuta  20 07 2014  
JOHR Maud   10 11 2014  
LAPLACE André   21 10 2014  
LUNN Frank   23 07 2014  
MARTINI Oyarce Santiago 04 08 2014  
MELVYN Peter  14 08 2014  
MILANESIO Anatonio 29 06 2014  
OEHRING Eckart  28 06 2014  
REMESH Vladimir V.  04 09 2014  
SHAHEED Rashida  23 04 2014  
STAEHLI Jean-Pierre  14 07 2014  
STEEDMAN Barbara  22 06 2014  
UHLSHÖFER Petra Irene 03 11 2014  
UNNI Nayar M.N.  12 08 2014  
VILLASECA LEON Gonzalo 23 04 2014  
VISISOMBAT Khamphan 04 07 2014  
ZACHARIA Thalya  27 06 2014  
 
ITU – UIT 
 
ARNOLD Berthe  11 06 2014  
BACHOUR MALEH Suha 02 08 2014  
BARREAU Micheline  27 04 2014  
BERRY Elizabeth  26 08 2014  
BLOUD Denis   30 08 2014  
BUDEYRI W.   11 08 2014  
BUNGER HERMANS 

Leonie   06 06 2014  
COSSY Gilbert  03 08 2014  
KLOOS Jan P.  14 07 2014  
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…ITU – UIT 
KNOF Manfred Gerhard 06 09 2014  
RENN Odette Irma  02 08 2014  
ZAMUDIO GONZALEZ  

Victor   28 07 2014  
 
WHO – OMS 
 
ABDUL WAHAB Saliah B. 17 05 2014  
ALWI Ali Bin   27 06 2014  
ARION Romulus  26 06 2014  
BALA SUBRAMANIAN S. 07 06 2014  
BARBER-RILEY Geoffrey 13 06 2014  
BASSETT David Charles 10 03 2014  
BECKING Monica  27 05 2014  
BLAUDIN DE THE Guy 07 08 2014  
BOROFFKA Alexander M. 23 06 2014  
BOSHELL Margaret  29 07 2014  
BROLL Santiago A.  28 07 2014  
BROOKS Lillah  15 08 2014  
CELAYA DE GUERRERO 

M.     03 08 2014  
CHUANG Shu Nu Lin  03 08 2014  
COSIO Olga   27 07 2014  
DAHLQVIST Ele Margareta 13 07 2014  
DAILLY Annie D.  31 07 2014  
DE QUADROS Ciro C.A. 28 05 2014  
FARAH Hanna  11 07 2014  
FRIEBEL Hans  11 05 2014  
GOMEZ America  04 05 2014  
GRUNEWALD Jorg  18 06 2014  
HEWITT Margaret Edith E. 17 09 2014  
HOLAND teinar  25 07 2014  
HORNEFFER Elisabeth 12 07 2014  
JENSEN Bodil   28 05 2014  
KAFILUDDIN Abul K.M. 13 06 2014  
KHAN Muhammad J.  21 08 2014  
KRISHNAN Kalpathy S. 03 08 2014  
LARACINE Daniel  20 08 2014  
LATAILLADE Janine  11 05 2014  
LEONE DE MAGISTRIS S. 08 08 2014  
LIU Xirong   18 08 2014  
LOW Mervyn Sebastian 20 06 2014  
MALEBRANCH Yolande 13 09 2014  
MBOUEYA Antoine  20 05 2014  
MIA Abdul Alim  03 06 2014  
MINUTTI May A.  26 04 2014  
MOLLER Ingolf John  28 04 2014  
NAIR Vuayakrishnan  04 08 2014  
NASR Gomaa Ahmed D. 26 07 2014  
NAVARRO Neatriz de 14 08 2014  
OCRAN Daniel Kobina 01 07 2014  
ORDONEZ Dora A.  27 08 2014  
PANTOJA M.   12 08 2014  
PATTANAYAK Latika  19 06 2014  
PENIDO Maria Dulce  05 08 2014  

...WHO – OMS 
PRATAP Ravinder  01 09 2014  
REDDY Bolumpalli Vuayan 04 06 2014  
SINGH Adarsh P.  31 08 2014  
SMITH Alec   15 08 2014  
STRUDWICK Richard 25 09 2014  
SURO Piedad   14 12 2013  
SZATMARI Marianne  24 06 2014  
TSCHAPPAT Monica  23 06 2014  
URIBE ACEVEDO Alvaro 01 06 2014  
UZNANSKI Arkadiusz 03 07 2014  
VAN RAMSHORT Jacob D. 07 08 2014  
VELZEBOER-SALCEDO 

M.I.    14 07 2014  
VEYSSIERE Guy Pierre 06 08 2014  
VIDYASAGARA Nimal W. 25 06 2014  
VUKMANOVIC Cedomir 26 06 2014  
WRIGHT Ofelia  24 09 2014  
WRIGHT George Ray 25 07 2014  
YALCOUYE AMBAKIRE Ali 02 10 2013  
YUSUF Abdillahi Faraj 03 09 2014  
ZEPHIRIN P. Manueli 05 05 2014  
 
WIPO – OMPI 
 
NALLET Anne-Marie  17 08 2014  
OBEZ Nicola   30 08 2014  
 
WMO – OMM 
 
ACOSTA BALADON Andres 11 08 2014  
 
UNHQ – ONU NEW YORK 
 
AKOLOGU David  03 05 2014  
ALEXANDER Janina  12 07 2014  
ASSEBE Wagaye  02 12 2013  
BEAR Rebecca  04 07 2014  
BENOIT Pierre  08 06 2014  
BERTHOUD SCHLAPFER 

 Margaritha   05 06 2014  
BOLDIS John   30 06 2014  
BRMBOTA Momolo  13 03 2014  
CHAO Gloria   12 04 2014  
CHRETIEN Mont R.  17 07 2014  
COLLINS S.F.   28 06 2014  
CORDOVEZ Diego  24 04 2014  
DE HENSELER Max  30 12 2013  
DE SOLA F.   02 07 2014  
ELORIAGA E.   11 09 2013  
EMSLEY John Albert  01 07 2014  
FELTON Zoel   13 09 2014  
FERNANDEZ Paulina B. 06 07 2014  
FORTE Rosa   14 07 2014  
FOULON Marjorie L.  05 07 2013  
FRIEIRO Rosa  30 05 2014  
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…UNHQ – ONU NEW YORK 
GAMBHIR H.D.  06 05 2014  
GODARD Claude Christian 05 07 2014  
GOLDMANN A.  10 05 2014  
GOLDSTEIN Herbert  18 05 2014  
GRAN Hilda   30 06 2013  
HALLIN G.   21 08 2014  
HAMMAD Zeinab  09 07 2014  
HELIGMAN Larry  25 08 2014  
HERRERA Ines O.  06 08 2010  
HOLGER James  01 08 2014  
JADUE SABA Roberto 08 06 2014  
JEAN Jouette   16 09 2014  
KAR Mukti   23 06 2014  
KOPAL Vladimir  27 01 2014  
KORT I.   04 09 2014  
LAM Hazel   04 07 2014  
LANDRETH SMITH Jean 01 07 2014  
LARA Rosario Angelica 08 11 2013  
LE BOT Joelle Marie  29 05 2014  
LEMKOW A.   31 05 2014  
MAKHARITA R.  22 05 2014  
MATTAROLLO Rodolfo 00 06 2014  
MUSSO Carlo   25 03 2014  
MYRTIL Marie  08 07 2014  
NASSIF Marie E.  16 07 2014  
OGAWA Angel  22 07 2014  
OLIVERO Robert J.  22 08 2014  
PATIL Anjali V.  14 04 2014  
PAUL-ARISTY Marie  15 09 2014  
PEREZ LAMBERTO 

Francisco   10 06 2014  
POITTE Monique  13 06 2014  
RIOUX Thérèse  11 08 2014  
ROBERT Lucie  13 09 2014  
RODRIGUEZ Adrienne 17 07 2014  
ROSATI Marcello  04 06 2014  
RYDER Violet   26 05 2014  
SANCHEZ Yvette  29 08 2014  
SANG Nancy   06 06 2014  
SANTOS M.   16 09 2014  
SATYANARAYANA 

Suryamani    22 06 2014  
SUMANAWEERA 

Liyanaguruge  06 08 2014  
TANTON John P.  11 06 2014  
TODOROV Evdokia S. 15 08 2014  
TORDIMAN Colette Gisele 04 08 2014  
VASISHT Anil K.  23 07 2014  
WILSON Dora K.  11 07 2014  
WUESTENHAGEN Axel 17 07 2014  
YOUNAN Nelly  18 06 2014  
ZETTERBERG Erik A.G. 24 05 2014  
 

ECLAC 
 
CARABANTES Font  02 05 2014  
DE MACARIO Eve T.  06 05 2014  
SILVA MARAMBIO Ruth 17 05 2014  
GOMEZ NAVARRO Alicia 19 05 2014  
FLORES Graciela  20 05 2014  
ARCE Maria   26 05 2014  
ZELAYA N.   26 06 2014  
SOMOZA Jorge  18 07 2014  
MATTHEWS Roberto C. 20 07 2014  
GUERRA Celso  11 08 2014  
 
ESCAP  
 
JARUPOOM Niran  03 08 2014  
LOETSURAPHIBUN 

Wichen   27 05 2014  
MACHESKY Lawrence F. 15 08 2014  
NA Pombhejara Pombheja 05 08 2014  
NOTOSUNWARSO Maria T. 16 05 2014  
PERERA Mukundadura P. 02 06 2014  
RAHMATULLAH 

Mohammed   28 05 2014  
SOONTHORNSIMA 

Chinnawoot   22 04 2014  
THUMRONG DHANASARN 

Soodchai   02 07 2014  
VARGA Zoltan  14 08 2014  
 
FAO 
 
ABDEL-HALIM Youssef F. 17 06 2014  
ABDUL MALEK Zuhair 08 07 2014  
ABOU HAMDAN B.  20 01 2014  
AGNUZZI Angelo  25 07 2014  
AL RAWI Nooriya Farhan 23 11 2007  
BEALE Molly   11 07 2014  
BELCHER-STUDIC 

Kathleen   18 06 2014  
BRESCIA Giselda A.  13 07 2014  
BUTANY Washo T.  18 08 2014  
BUYCKX E.J.   09 06 2014  
CAMARON ALVAREZ Maria 15 08 2014  
CAMPBELL Guillermo S. 13 06 2014  
CANALI Luca   08 05 2014  
CARNEY David  08 05 2014  
CARSON Alex Gyandom 21 07 2014  
CARUCO Maria Luisa 15 08 2014  
CHAUDHURI HIRALAL 12 09 2014  
CHINI Marisa   07 06 2014  
CISILINO Emilia  23 06 2014  
CRAW William Mackie 31 05 2014  
DE BENEDICTIS Amedea 27 06 2014  
DE CRESCENZO M.  23 07 2014  
DE HASS Aase  09 07 2014  
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...FAO 
DE SILVA John Baptist T. 20 03 2013  
DEVASSY Thottungal J. 15 05 2014  
DICKSON-VALSECCHI B. 14 08 2014  
DRAKE Joan Florence 16 06 2014  
DUBBINI Mario  27 06 2014  
DURANT-IMPERATORI G. 12 08 2014  
FERRO Wouter  11 07 2014  
FONTAINE Marcelle  04 04 2014  
GUSELLA Elmiro  05 08 2014  
HAUGHTON M.  12 01 2014  
HENDERSON H.  15 07 2014  
HOPPER Sandra  03 09 2014  
HRABOVSZKY John Peter 07 08 2014  
LEYRITZ Fernande  24 07 2014  
LING Lee   25 05 2014  
LITTLE E.   22 02 2014  
MANGER-CATS Sebald 01 07 2014  
MARCANGELO-SABATINI 

Anita   02 09 2014  
MARTINELLI-FUSCO 

Lucilla   01 07 2014  
MESCHKAT Gudrun  09 06 2014  
MICOZZI FERRI G.  17 06 2014  
MIELE Flora   10 06 2014  
MILANESIO Antonio  30 06 2014  
MITTAL Om   15 05 2014  
MUTTUKUMARU 

Manomani   26 07 2014  
NARDINI RAVAGNANA 

Maria Luisa   25 08 2014  
NIKOLIN Nikola  27 06 2014  
PACE Clara   17 08 2014  
PASSAVANTI M.  03 09 2014  
PERRIN DE BRICH Guy 15 06 2014  
PICCIONI Sergio  08 07 2014  
POWELL B.   17 05 2014  
QUARTEY-PAPAFIO Letitia 12 07 2014  
RAISANEN Heli Margareta 20 06 2014  
RAUHA Lulu Rakel  01 06 2014  
ROCHE Mauricette  29 05 2014  
SABILLO A.   27 06 2014  
SALAH Yahya   15 07 2014  
SKOUFIS Helen  18 05 2014  
SPANO Emilia  23 06 2014  
SULTAN Sajda  28 04 2014  
SVENSSON Axel Olov 10 08 2014  
SWANSON Margareta M. 05 07 2014  
TARQUINI Maria Luisa 01 08 2014  
THORIGNE Joseph Henri 07 07 2014  
TIPPENHAUER Carl Harry 20 08 2014  
TOUATI Abdelhamid  04 07 2014  
VAN NUWENBORG Yane 08 05 2014  
VISUTHI Valai  14 08 2014  
WEBB-TUGLIANI Pamela E. 19 06 2014  
 

IAEA – AIEA 
 
AMIRFAZU Laleh  28 08 2014  
BOBELDUK Cornelis  25 05 2014  
BUCHLER Carlos  05 07 2014  
CHEERAMBAN Davies 10 08 2014  
CHEN Chengkai  06 06 2014  
DERMENDJIEV Elmir G. 20 01 2014  
FROEHLICH Klaus F. 05 08 2014  
LENKAIJER 

Siegfried Josep  06 06 2014  
LISOWSKI Fanna  25 04 2014  
LUMETTI Alberto  18 08 2014  
MASSERA Arrigo  15 07 2014  
NYUNT Ni Ni   28 08 2014  
PIDERIT Germain  16 09 2014  
SWIETLY Hermann  07 06 2014  
UDDIN KHAN Muneer 18 08 2014  
ZANE Lewis   12 08 2014  
 
ICAO – OACI 
 
BASHATLY Nadia  05 08 2014  
BERUBE F.   27 06 2014  
BIERENS-DE-HAAN 

Doreen   14 07 2014  
CHESEN Joseph Robert 29 06 2014  
CIURANA Maria Margarita 06 02 2014  
COULL Erin   10 06 2014  
DE MALVIDO Adelina A. 23 04 2014  
DE SMIT Arthur  31 05 2014  
DE ZWART Tanny  00 05 2014  
FINNSSON Gunnar  31 08 2014  
FUNNELL Elizabeth  18 06 2014  
KINGSTON James  07 06 2014  
LECOMPTE Suzanne 13 06 2014  
OND Marietta   00 06 2014  
PRICE John Charles  02 09 2014  
RENNOLDS Gladys  19 07 2014  
ROCKLIFFE Nora Brenda 11 05 2014  
ROXMARK Erik Lennart 08 08 2014  
SIMPSON Susan  15 06 2014  
TAYLOR Elizabeth Agnes 06 07 2014  
UHLIR Raymonde Angelic 05 10 2014  
VAILLANCOURG Denise M. 14 06 2014  
WEISS-MARCO Pilar  06 08 2014  
WHITE Lillian    30 04 2014  
YURDOVER M. Salih. S. 27 07 2014  
 
IMO  
 
ABBOUD Mohamed Salah 13 09 2014  
ALLEN Molly Jennifer  03 03 2014  
ORAVA Raili H.  00 01 2014  
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MONUC 
 
MAKALA Mungansi O. 06 07 2014  
 
UNCHS  
 
SUBBAKRISHNIAH Shanta 21 06 2014  
 
UNDP – PNUD 
 
ALI Md Younus  26 08 2014  
ATTIGA Ali Ahmed  01 06 2014  
BEYENE Samuel  05 05 2014  
BIWOTA Abate Lemma 14 09 2013  
COMPAGNONI Raquel D. 17 08 2014  
DERTIN Maurice  04 12 2012  
DHAWAN Om Prakash 26 07 2014  
EBADIZADEH-KHAM 

Rahmatollah  00 02 2014  
GABRIEL George  09 06 2014  
GONI Osman   18 08 2014  
GUIMBA-OUEDRAOGO 

Agnes Nayalta  09 08 2014  
KHADER Basem Farah 19 07 2014  
LAHEURTE Gilles  22 06 2014  
McLEAN Marie  19 04 2014  
MEE Laurence David  13 08 2014  
NABWAMI Safina Suedi 29 06 2014  
OUHDOUCH Hassan  28 07 2014  
SALEH AWADALLAH 

Naimeh M.K.  02 05 2014  
SALLE Abdul Aziza Ismael 23 04 2014  
SOGHAYAR Mahmoud M. 16 06 2014  
THAPA Bal Bahadur  19 06 2014  
VAIDYANATHAN Kunniseri 04 06 2014  
 
UNECA 
 
APEDO-AMAH Rudolph A. 31 03 2014  
HONDONG Ernst Georg 08 08 2014  
WOLDEMICHAEL 

Getachew   05 07 2014  
ZAWDE Belay   02 05 2014  
 
UNEP – PNUE 
 
KIMITI Reuben Mwangi 28 05 2014  
ORABI Ahmed Adel  16 08 2014  
 
UNESCO 
 
ABDALLAH Maher Fahmy 22 05 2014  
AGBEKPONOU Akouete P. 17 04 2014  
AMIOT Jean-Jacques 02 06 2014  
ANTOLOVIC Stanislas 03 07 2014  
ARWIDSON J.  01 08 2014  

…UNESCO 
AYANDELE Emmanuel A. 03 06 2014  
BONELL Michael  11 07 2014  
BONNET Monique  12 08 2014  
BOULOY Emilienne  18 05 2014  
BREDA Mauricette  18 08 2014  
BRETTE Andrée Jeanne 06 09 2014  
BRUK S.   12 08 2014  
CAIRNS John   14 05 2014  
CORNETTE Roger Louis G. 31 05 2014  
CORTES Carabant  26 08 2014  
DABCZEWSKI 

Sophie Isolda  02 08 2014  
ESTOPPEY Henri  13 06 2014  
FERNANDES John Francis 12 06 2014  
GRASSAU E.   10 12 2013  
HAGEDORN Klaus  08 08 2014  
HENNION Marianne  14 08 2014  
IRINI PLOUTIS Irene  08 04 2014  
LAGAIN Jean   14 06 2014  
LUTZ Jack   29 06 2014  
LWIN Maung-Tun  02 08 2014  
MAGNEN André  21 08 2014  
METRAUX Fernande  07 05 2014  
MUSTAFFA Omar Kedah 22 06 2014  
NEELAMEGHAN 

Arashanopala  28 07 2014  
NGO Minh-Hong  05 08 2014  
NUOYA Suzanne  18 06 2014  
POGGI Cesar   24 08 2014  
REMACLE Roger Jean 20 03 1989  
SANSON Bernard  22 08 2014  
SECCO Luis   23 03 2014  
SHARMA Govind  21 07 2014  
SOMMERLAD Ernest Lloyd 17 04 2014  
SYN Chae   04 07 2014  
THOMAS Claudine  18 08 2014  
TIMOTHEE Claude  19 07 2014  
WAHAB Nabaweya Abdel 14 06 2014  
WILLINGS-GRINDA Anne 22 07 2014  
 
UNESCWA  
 
DARWEESH Fahmi Abed 26 04 2014  
KOSSAIFI George  23 08 2014  
 
UNIC  
 
ALI Abdulkarim Ibrahim 16 08 2014  
KUDO M.   21 06 2014  
LARSEN Jorgen  01 04 2014  
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UNICEF 
 
AGUADO Y VALLE Maria C. 24 07 2014  
BARRIEAU Lydia  06 08 2014  
BEGUM Laily   23 07 2014  
BOUTET Maria Acelia 02 08 2014  
BUSTELO 

Eduardo Santiago  31 07 2014  
COLLADO M.E.  21 08 2014  
COLLINS Lorenzia  06 08 2014  
DAVID Peter G.  25 08 2014  
DE ARANJO François 31 07 2014  
DHANRAJ Bhagwandai 30 05 2014  
GANDHI Chander  08 07 2014  
GARCIA DE RIBERO 

Esther   11 08 2014  
JONES Maurice  09 06 2014  
MASASI Veronica E.  29 03 2014  
PELUCIO SILVA Francisco 08 04 2014  
TORRESOLA Merida C. 03 o7 2014  
TOSH Alexander Christie 10 07 2014  
ZIMMERMANN Jorg  11 06 2014  
 
UNICTY 
 
JURISIC Jasminka  16 06 2014  
 
UNIDO – ONUDI 
 
BASSILI Antoine V.  11 08 2014  
DANGL Wiltrud  13 08 2014  
DERROUGH Mohamed 11 06 2014  
ELKAN Adelaida J.  20 08 2014  
FELLINGER Elfriede  23 08 2014  
FRITZ Hans Juergen  13 06 2014  
GODET Magdeleine M. J. 17 09 2014  
JAEGER Etienne Nicolas 16 08 2014  

...UNIDO – ONUDI 
NANAYAKKARA Mary M. 08 05 2014  
NDAM Shadrack Njah 27 07 2014  
NESSIM Ahmed Fouad 15 08 2014  
SEPIC Kresimir  04 09 2014  
SHEN Wenrong  19 06 2014  
SHRIVER Gilberte  05 08 3014  
SINGH Jagjit   06 06 2014  
STALLYBASS P.  28 06 2014  
TRAUNFELLNER Christa M. 00 06 2014  
VERSTRAETEN Elisabeth 25 05 2014  
ZIMMERMANN Christian 29 08 2014  
 
UNIFIL  
 
MANSOUR Livio  07 09 2014  
ZURUB Anis Nehme  16 07 2014  
 
UN/INSTRAW 
TAYABAS Maria E.  11 05 2014  
 
UNON  
 
NZUVE Gideon K.  17 02 2014  
 
UNOV 
 
BJELIC Milos   04 06 2014  
KILMETOVA Nailia  06 09 2014  
 
WFP  -  PAM 
 
BEEHL 

Johanna Margaretha 23 07 2014  
BONNEVAUX Beatrice 12 06 2014  
DAHER Nicolas  17 08 2014  
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Nouveaux Membres 

New Members 
AOUISSI Mohamed 

Tahar  
c/o Mahfoudi 
rue de la Synagogue 34 
CH-1204 Genève 

mohamedaouissi@icloud.com 

AL-DALATI Salwa # 
(UNDP) 

Avenue de la Forêt 30 
CH-1202 Genève 

salwaaldalati@gmail.com 

BABALL Balliram 
(UNCTAD) 

Rue de la Servette 89 
CH-1202 Genève 

bbaball@msn.com 

BURFORD Tracy # 
(UNOG) 

Rue du 31 décembre 12 
CH-1207 Genève 

sage2233@hotmail.com 

EVERLET Kathryn # 
(UNOG) 

1556 route de Moussy 
FR-74930 Reignier 

everlet@hotmail.com 

LEIGH Robert  # (UNDP) 121 Delta 
chemin Pra Michaud 6 
CH-1936 Verbier 

leighrobert@gmail.com 

MARGOLLIET Nicole 
(UNOG) 

12 route des Creuses 
FR-74960 Cran-Gevrier 

nmargolliet@yahoo.fr 

PALIS Lois # (WIPO) 5 rue des Chênes 
FR-01630 Saint-Genis-

Pouilly 

lois.palis@orange.fr 

PRIETO TEJEIRO José 
Alfredo (ITU) 

Chemin Point du Jour 2bis
CH-1202 Genève 

japtan1953@gmail.com 

SALTER William David 
(ILO) 

1517 route de la Source 
FR-01170 Chevry 

wsalter@rocketmail.com 

WESTON Lynda Ann # 
(UNOG) 

Flat 1, Stanmore Towers 
Church Road 
GB-Stanmore HA7 4DE 

lynweston@ntlworld.com 

 

 






